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Le deuxième cours de judo se déroule devant la splendide toile de l'hiver boréal réalisée par des élèves sous la 
conduite d'Ingrid Wood, aide-enseignante et coordonnatrice de projets artistiques avec les classes. 


AGA de la FFT 


Une nouvelle formule 


La Fédération franco-ténoise initie un nouveau format de concertation 
pour ses 30 ans de croissance et de développement. 


/Maxence {Jaillet 


Réunis dans la salle de réunion du Tree 
of Peace de Yellowknife, les délégués du 
réseau associatif de la Fédération fran- 
co-ténoise (FFT) ont pris part, samedi, à 
une assemblée générale annuelle (AGA) 
nouveau genre : un conseil d’adminis- 
tration (CA) élargi le matin et une AGA 
expéditive l’après midi. 

La notion de conseil d’administration 
élargi met l’emphase sur la concerta- 
tion des délégués lors de la réunion du 
conseil. Auparavant,les membres du CA 
tranchaient à huit clos leurs dernières 
recommandations à faire en AGA. Mais 
cette année, tous les délégués ont pu 
participer aux discussions non publiques 
du dernier CA de la FFT. Le concept 
favorise ainsi l’échange d’idées au sein 
d’un groupe qui gagne à se concerter. « 
Les gens sont plus confortables à s’ouvrir 
à l’interne, analyse Léo-Paul Provencher, 
directeur général de la FFT. Certaines 
personnes sont plus aptes à s’exprimer 
devant un groupe qu’elles connaissent, 
plutôt que devant une réunion publique. 
Les discussions sont plus ouvertes et la 
profondeur de l’échange est bonifiée. » 
L'essentiel des échanges ayant lieu le ma- 


tin, l’AGA de l’après-midi devient plus 
mécanique, alors que les propositions du 
CA sont soumises au vote.Sans véritable 
débat, la récente assise publique a donc 
offert une Assemblée possédant moins 
de contenus et où les votes à l’unanimité 
se sont succédé pour donner un peu 
plus de temps, entre autres, au rapport 
du directeur général, aux présentations 
du Collège des TNO et des accomplis- 
sements des membres du réseau. Une 
formule jugée efficace et qui a permis 
au président de l’Assemblée, Donald 
Violette, de se réjouir d’avoir complété 
l’ordre du jour avant l’heure fixée de la 
levée de la réunion... une première en 
trente ans, d’après lui. 


Priorités, communications et 
surenchères 

Les priorités 2009-2010 de la FFT, 
adoptées à l’unanimité, sont aux nombres 
de sept. Parmielles seretrouve l’intention 
de travailler à augmenter les ressources 
du réseau associatif notamment sur le 
plan des communications. Pour épauler 
cette initiative, la FFT a proposé un plan 
de communication qui pourrait servir de 
guide pour chaque employé, membre 
ou représentant de la FFT. Longuement 


discutée en CA élargi, l’adoption de ce 
plan tel qu’il a été présenté en AGA n’a 
pas été validée. Il a été jugé que plusieurs 
détails nécessitaient une clarification, 
notamment la portée de la politique face 
aux porte-parole des associations locales. 
Dans le plan proposé, il était mentionné 
que lors d’entrevues et d’entretiens avec 
des médias, foute personne, employé, 
membre ou représentant de la FFT ne 
devra pas s'exprimer librement sur des 
sujets non révisés par la direction. Dans 
le futur, cette clause ainsi que d’autres 
ne devaient pas englober la notion de 
membre, qui se rattache directement 
aux associations culturelles et aux 
organismes représentant les parents 
francophones. En entrevue, Léo-Paul 
Provencher a justifié cette proposition 
par l’intention de sentir une solidarité 
au sein du réseau, d’élaborer une mé- 
canique (certes pas assez défini) pour 
éviter les exemples négatifs. Selon lui, 
la diffusion d’informations fausses ou 
erronées peut être une erreur qui affecte 
toute la francophonie. « Nous voulons 
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respecter le droit de parole et le droit d’autonomie en 
restant sensibles à une image corporative, il n’est pas 
question 1c1 de dire quoi dire », explique-t-il. 

Une autre priorité sera de fournir un service de soutien 
rapproché au sein du réseau. Une opportunité pour les 
membres qui subissent le perpétuel transit de personnel 
d’obtenir des ressources pour que les nouvelles recrues 
soient plus rapidement informées. Un tel soutien pourrait 
se définir par la visite régulière d’un employé de la FFT 
au sein des différentes communautés afin de s’assurer 
par exemple de la bonne tenue des livres, du fonction- 
nement des ordinateurs, de la bonne connaissance du 
milieu et du réseau associatif. Ce service de soutien 
pourrait aussi remédier à des situations de crise. 

Lors du rapport de la direction générale, M. Pro- 
vencher a mentionné que la Fédération demeurait 
toujours en lice pour devenir l’acquéreur de l’édifice 
abritant le bureau de poste de Yellowknife. La première 
offre de la FFT pour acheter ce bâtiment déclaré sur- 





Les élus de l’AGA 2008 


plus par le ministère des Travaux publics du Canada 
n'avait pas été concluante. Mais récemment, la FFT 
a été invitée à reconsidérer le montant de son offre, 
ce qui à redynamisé sa volonté de se rapprocher des 
bailleurs de fonds potentiels que sont le GTNO et Pa- 
trimoine canadien. L’espace physique que représente 
cet édifice central au centre-ville de la capitale ténoise 
semble incarner la réponse adéquate aux besoins de la 
communauté francophone. On y voit déjà le palliatif 
au centre scolaire communautaire qui ne verra pas le 
jour à Yellowknife. Ainsi, le nouveau-né de la FFT, le 
Collège des TNO bénéficierait d’un lieu physique pour 
proposer sa formation. L'édifice accueillerait aussi les 
bureaux administratifs de la Fédération, et pourrait ré- 
pondre aux besoins d’autres organismes francophones. 
De plus, la FFT estime favorable la présence du bureau 
de poste au rez-de-chaussée (considéré comme un lo- 
cataire fiable) et l’accès à 30 places de stationnement 
en plein centre-ville. 





Membres des postes électifs du Conseil d’administration : 


Christian Girard, première vice-présidence 
Patrice Lapointe, deuxième vice-présidence 


Représentant de la FFT aux tables pancanadiennes : 

Fédération culturelle canadienne-française (FCCE) : Roland Charest 

Fédération des aïînées et aînés francophones du Canada (FAAFC) : Marie-Christine Aubrey 
Fédération canadienne pour l’alphabétisation en français (FCAF) : Valérie Gamache 
Fédération jeunesse canadienne-française (FJCF) : Amber O’Reilly 

Fédération des communautés francophones et acadienne du Canada (FCFA) : Fernand Denault 


Société santé en français (SSE) : Roxanne Valade 


Le CA de la FFT est composé de quatre membres exécutifs, le président, les deux vice-présidents et 
le secrétaire-trésorier. S’ajoutent les administrateurs représentés par les présidentes et présidents 
des organismes membres (AFCHR, AFCY, AFDM, AFEFS, APADY, RPF). L’Aquilon est un mem- 


bre associé de la FET. 


Spectacle de musique traditionnelle 
On a bardassé et dansé 
dans les TNO 





Le 








À. ISessette, F. Jaussoin et /W. ‘Jaillet 


Projet emballant 

Dans le cadre de leur campagne de financement 
pour la réalisation d’un voyage culturel Montréal - 
New Vork, l’entreprise ASCADOS (élèves de 9-10 
de l’école Allain St-Cyr) sera présente à la COOP 
pour faire l’emballage de votre épicerie le 13 décem- 
bre de 10hà 18h. Merci de votre encouragement. 
Sachez aussi que l’entreprise effectue la cueillette 
de bouteilles et cannettes. Vous pouvez déposer 
vos sacs de contenants à l’école entre 8 h 30 et 15 
h chaque jour. ASCADOS offre aussi divers servi- 
ces personnalisés à prix compétitifs : gardiennage, 
pelletage, organisation de fêtes d’enfants, etc. Voici 
leur courriel : ascados@hotmail.com. 


Agir contre la violence 

Le Conseil du statut de la femme des TNO orga- 
nise une manifestation pour le samedi 6 décembre, 
en souvenir de la tuerie de 14 étudiantes à l’école 
Polytechnique de Montréal en 1989. À partir du ler 
décembre, le Conseil aura déjà lancé la Campagne 
du ruban blanc pour récolter des fonds qui seront 
distribués à des organismes qu1 accueillent et aident 
des femmes victimes de violence. Les personnes 
intéressées à participer à la Journée commémorative 
peuvent se rendre au Café Javaroma, sur l’avenue 
Franklin à Yellowknife, de 14 h à 17h. 


Radio libre 

Pour célébrer le 60e anniversaire de la Déclaration 
universelle des droits de la personne, Radio taïga 
présentera une série d'émissions spéciales. Entre 
19 h et 20 h chaque soir de la semaine du 8 au 14 
décembre, Oscar Aguirre qui réalise et anime les 
émissions, accueillera plusieurs conférenciers. 

Le lundi 8 décembre, Thérèse Boullard, directrice 
de la Commission des droits de la personne des TNO; 
le mardi, Robert Hawkins, député de Yellowknife 
Centre; le mercredi, Gail Cyr, conseillère spéciale 
au Conseil sur la condition de la femme des TNO; le 
Jeudi, Alain Bessette, directeur du journal L’ Aquilon:; 
le vendredi, Fernand Deneault, président de la Fé- 
dération franco-ténoise et Philippe Brûlot, directeur 
général de la Commission scolaire francophone. En 
spécial, le dimanche entre 11 h et 13 h, une synthèse 
de la semaine sera présentée par Oscar Aguirre, 
chercheur et consultant en développement culturel, 
éducatif et communautaire. 


Court métrage 

L'Office national du film du Canada lance la 
troisième édition du concours Tremplin, destiné aux 
cinéastes amateurs des minorités francophones du 
Canada. Ce concours permet de réaliser un projet 
de court-métrage documentaire de 12 à 15 minutes 
dans des conditions professionnelles, en plus de 
bénéficier d’ateliers de formation donnés par des pro- 
fessionnels. Deux nouveaux ateliers sont créés pour 
cette édition, au sein de l’atelier de scénarisation : 
technique d’entrevue et préparation au tournage. La 
date limite de dépôt des candidatures est le 31 janvier 
2009. Information : www.onf.ca/tremplin 


Développer et conserver 

[ne entente dehpunelpe ete Concile entree 
gouvernement territorial et les trois mines de dia- 
mants des TNO afin d'encourager le développement 
et la rétention de la main d’œuvre minière dans le 
Nord. L’entente a été signée le 28 novembre dernier 
par le ministre de l’Industrie, du Tourisme et de 
l’Investissement, le ministre de l’Éducation, de la 
Culture et de la Formation ainsi que les présidents 
de BHP Bäilliton Diamonds Inc., de Diavik Diamond 
Mines Inc. et le vice-président aux opérations de De 
Beers Canada. 

En vertu de cette entente, toutes les parties vont 
travailler à établir une initiative destinée à la main- 
d’œuvre minière du Nord. 
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Programme de développement culturel et communautaire 


Méchante surprise 
pour la garderie 


La FFT et la Garderie Plein Soleil n’interprètent pas de la même façon l’idée de parrainage. 


Maxence Jaillet 





C’est par l’entremise d’une entrevue avec L’Aquilon 
que la direction de la Garderie Plein Soleil a appris 
que son projet de développement soumis dans le cadre 
du PDCC ne recevra pas de financement. À l’origine 
du refus de la FFT, on retrouve une incompréhension 
mutuelle de la notion de parrainage. 

Le protocole de gestion du PDCC (Programme de 
développement culturel et communautaire) énonce 
clairement les critères d’accès aux fonds de cette enve- 
loppe consacrée aux activités ponctuelles de dévelop- 
pement appelées « soutien à l’innovation » présentées 
par les organismes francophones ténois. Ce protocole 
adopté en 1998 et modifié en Janvier 2008, stipule 
que pour accéder à une partie de cette enveloppe de 
145 000 dollars, 1l faut être soit membre régulier ou 
associé de la FFT, soit la FFT ou encore un groupe de 
francophones des TNO parrainé par un membre du 
réseau associatif de la FFT ou de la FFT elle-même. 
Avant de se retirer comme membre de la Fédrération 
franco-ténoise au printemps dernier, la Garderie Plein 
Soleil (GPS) récoltait annuellement une somme de 
12 000 dollars pour contribuer à financer ses projets 




















qui n’étaient pas reliés à son fonctionnement. Depuis, 
l’attribution de cette bonification monétaire provenant 
du GTNO et issu de l’ Accord Canada-TNO relatif au 
français et aux langues autochtones dans les TNO n’est 
plus chose due à la garderie. L’organisme francophone 
indépendant se devait donc d’être parrainé pour avoir 
accès à ce financement administré par la FFT. 

Ne voulant pas se priver d’un tel revenu, la GPS pen- 
sait toujours faire partie des associations bénéficiaires 
du PDCC. Elle avait soumis ses projets à la table de 
propositions croyant remplir tous les critères d’admis- 
sibilités grâce à une lettre d’appui obtenue auprès de 
l’Association des parents ayant droits de Yellowknife 
(APADY) membre de la FFT. Le 11 novembre 2008, 
les projets ont effectivement été analysés et jugés mé- 
ritants par la table de proposition, comme les 16 autres 
demandes de soutien à l’action et à l’innovation. «Notre 
compréhension du parrainage se justifiait grâce à cette 
lettre d’appui. Nous nous sommes renseignés auprès 
de Patrimoine canadien et du ministère de l'Éducation 
des TNO et nous avons compris que cette lettre nous 
donnait accès à ces fonds », a déclaré Roxanne Poulin, 
présidente et porte-parole de la garderie. 

La FFT ne définit pas les mots de la même façon. 
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Trente ans 


Vers une maturité institutionnelle. 


nault. « Je ne peux passer 
sous silence lenouveau né 


/Maxence (Jaillet 


crivait également dans les 
célébrations entourant le 


l’annuel banquet offert par 
la Fédération. Ce groupe 


Il n’y avait pas que les 
décisions administratives 
quiimportaient en cette fin 
de semaine d’AGA de la 
FFT, 1l fallait célébrer les 
trente années de vie de cet 
organisme quis’est donné 
pour mandat de représen- 
ter les francophones des 
TNO aux yeux du reste 
du Canada. Trente ans de 
vie communautaire pour 
acquérir une maturité Ins- 
titutionnelle reconnue. 

La Sénatrice franco- 
phone Maria Chaput s’est 
fait un plaisir d'exprimer 
sa reconnaissance face 
aux efforts déployés par 
les ténois pour stimuler la 
langue française qui selon 
elle, estnotre raison d’être. 
En ouvrant l’Assemblée 
générale, cette Franco- 
Manitobaine d’origine a 
promis de continuer à sen- 
sibiliser le Sénat canadien 
à la démarche des Franco- 
Ténois. « Je m'engage à 
appuyer vous initiative 
pour que vous puissiez 
ajouter un autre chapitre à 
l’histoire du bateau perdu, 
et qu’il puisse finalement, 
se rendre à destination. » 

La trentaine peut par- 
fois rimer avec bébé, et 
c’est ainsi que le perçoit 
le président Fernand De- 




















de la famille, le Collège 
des TNO », a-t-1il déclaré 
lors de son allocution. 
Ainsi après avoir re- 
mercié l’implication des 
personnes qui ont œuvré 
à construire ce réseau 
associatif, le président 
s’est tourné vers l’avenir 
et a énuméré quelques 
horizons qu'offre cette 
nouvelle institution. 

La célébration s’est 
retrouvée dans les mots, 
mais aussi dans la danse. 
C’est la formation mur- 
sicale La Bardasse qui a 
rythmé la soirée suivant 
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Avis de consultation et d’audience 


dynamique a offert un 
répertoire de musique 
traditionnelle qui s’ins- 


400° de la ville de Qué- 
bec à travers le reste du 
Canada. 
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Le crieur public Francis Désilets a claironné aux quatre 
coins des TNO le 30° anniversaire de la FFT. 


CRTC 2008-14 


Avis d'audience publique de radiodiffusion 


Canadä 


Le Conseil tiendra une audience publique à partir du 26 janvier 2009 à 8h30, au Best Western Mariposa Inn & 
Conference Centre, 400, avenue Memorial, Orillia (Ontario), afin d'étudier les demandes suivantes. La date limite pour 
le dépôt des interventions/observations : 18 décembre 2008. 


* The Family Channel Inc. - Demande de licence d’une entreprise de programmation d'émissions de télévision 
spécialisées de catégorie 2 — L'ensemble du Canada 


* Fairchild Television Ltd. (2 demandes) - Demande de licences d’une entreprise nationale de programmation 
d'émissions de télévision spécialisées d'intérêt général de catégorie 2 — L'ensemble du Canada 

* Surijit S. Gill, au nom d’une société devant être constituée - Demande de licence d'une entreprise nationale de 
programmation d'émissions de télévision spécialisées de créneau de catégorie 2 — L'ensemble du Canada 


Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l’avis d'audience publique CRTC 2008-14. Si vous désirez 
appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir une copie de l'avis d'audience publique, veuillez consulter 
le site Web du CRTC au www.cric.gc.ca à la section « instances publiques » ou appelez le numéro sans frais 
1-877-249-CRTC. Toute information que vous soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible sur 


le site Internet du CRTC. 


E+ 


Conseil de la radiodiffusion et 
des télécommunications canadiennes 





Canadian Radio-television and 
Telecommunications Commission 





Pour elle, un parrainage ne peut se limiter à une lettre 
d’appui qui n’est pas chose rare lors de la présentation 
de demande de subvention. D’après la direction géné- 
rale de la FFT, suite à la désaffiiation de la garderie 
francophone, la FFT s’était présentée au CA de la GPS, 
leur proposant diverses solutions pour ne pas isoler 
cet organisme au sein du réseau. « Nous leur avons 
offert d’être parrainé par le Regroupement des parents 
francophones (RPF). Ils ont refusé qu’un membre de la 
FFT puisse les représenter et agissent en quelque sorte 
comme un intermédiaire. Nous avons reçu une réponse 
formelle nous informant que la garderie maintenait 
ses positions. Pour nous, 1ls ont refusé notre offre de 
parrainage », argumente Léo-Paul Provencher. 

Roxanne Poulin rétorque que de se faire représenter 
au CA de la FFT n’est pas la même chose qu’un par- 
rainage, et que la décision globale de rester sur leur 
position n’empêche pas que l’'APADY par exemple, 
appuie les objectifs de la garderie. « Aucune corres- 
pondance formelle ne nous a été envoyée pour nous 
dire que nous n’étions pas parrainés », dit-elle. 

Pour Yvonne Careen, la lettre qu’elle a signée au 
nom de l’APADVY, ne constitue pas un parrainage. « Ce 
que Jj’ai signé rapidement était une lettre de support, 
assure-t-elle. Car 1l a toujours été clair que nous ap- 
puierions les projets de la garderie. Mais en aucun cas 
ce n’était un parrainage. Si l’intention de la GPS était 
que l’APADY la parraine, elle aurait dû l’exprimer 
clairement. » 

Finalement, c’est la FFT qui a eu le dernier mot lors 
de son AGA du samedi 29 novembre,. Avec l’adop- 
tion de la recommandation de son CA voulant que le 
financement du PDCC soit réparti parmi les membres 
de la FFT au prorata de l’enveloppe. La direction gé- 
nérale de la FFT a déclaré qu’il serait possible que la 
définition du mot parrainé soit mise en lumière durant 
la révision des règlements de la FFT qui s’effectuera 
avant l’AGA de 2009. 


























Lancé par l'Office national du film du Canada en collaboration avec la Société Radio-Canada. 


CONCOURS à 
PLIN 


Pour la réalisation d’une première ou d’une deuxième œuvre documentaire 


à 
_4 


POUR ÊTRE ADMISSIBLES AU CONCOURS TREMPLIN, 
LES FUTURS CINÉASTES DOIVENT ÊTRE FRANCOPHONES, 
CITOVENS CANADIENS OU RÉSIDENTS 
PERMANENTS ET RÉSIDER À L'EXTÉRIEUR DL QUÉBEC. 





Soumettez votre dossier avant le 31 janvier 2009 


Pour obtenir plus d'information : 


wWww.onf.ca/tremplin 


= 
(ob 


st Patrimoine Canadian 
canadien Heritage 
RADIO- CANADA 
TÉLÉVISION 
Ce concours est rendu possible grâce au Programme de partenariat interministériel 


pour les communautés de langue officielle (PICLO) de Patrimoine canadien. 
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ÉditOriai 
Qui parle 

de quoi et à qui? 


L'adoption du plan de communication 
de la Fédération franco-ténoise (FFT), qui 
devait avoir lieu lors de l’Assemblée gé- 
nérale annuelle, a été reportée à plus tard. 

Alain Bessette "aimerais soulever quelques réflexions à 

cet égard. 

Premièrement, mon expérience personnelle me convainc 
qu’on ne trouvera Jamais un plan de communication qui puisse 
prendre en compte toutes les possibilités. On aura beau prévoir 
ceci ou cela, des événements se produiront qui mettront à rude 
épreuve tout plan de communication. Comme le mentionnait 
le directeur général de la FFT, « On ne peut pas prévoir les 
scrums* ». Et ceci n’est qu’un exemple d'événements fortuits 
que seule une politique de «Pas de commentaires» pourrait 
encadrer. Mais on sait tous la tendance normale des gens : 
quand un personnage public nous dit «Pas de commentaires», 
on assume qu’il est coupable ou qu’il cache quelque chose. 

Deuxièmement, un plan de communication qui serait trop 
contraignant dans la fluidité de l’information transmise risque 
d’enrayer plutôt que de favoriser le transfert d’information. I] 
est vrai que le regard du journaliste face à une situation peut 
diverger de la vôtre : ce qui vous semble très important peut 
sembler trivial, et vice-versa. Mais si vous craignez tellement 
que le journaliste «déforme» vos propos et que vous livrez 
trop peu d’information, ce dernier n’aura d’autre choix que de 
trouver une source alternative qui deviendra la source princi- 
pale de son article. Cela est vrai aussi lorsque l’information 
manque de précision ou ne répète que des faits déjà connus, 
sans nouveauté. 

Finalement, en ce qui concerne la portée du plan de commu- 
nication, notamment la question de l’encadrement des membres 
de la FFT, un tel plan n’est pas en mesure de limiter le pouvoir 
d’expression des membres et c’est la raison pour laquelle le 
plan sera étudié plus en détail. En effet, en tant qu’institutions 
distinctes et autonomes au point de vue légal, les associations 





membres ont toute la latitude d'exprimer ce qu’elles jugent Photo : Maxence Jaillet 
opportun. Juridiquement, elles n’ont à répondre de leurs actions Lors de l'AGA de la FFT le 29 novembre dernier, la Sénatrice francophone 
et de leurs paroles qu’à leurs membres. an ba Mario Ch / _ / 

a on ee do De eu lo dune u Manitoba Maria Chaput a exprimé sa reconnaissance face aux efforts 
personne se retrouve soudain entourée de médias qui demandent déployés par les Ténois pour stimuler la langue française. 


des commentaires immédiats. 
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Crise sur la Colline : un commentaire 


Vers un gouvernement de coalition”? 


Alain TSessette 


Décidément, je commence vraiment à adorer les gouvernements minoritaires au 
Canada. Avant, je les aimais, car les politiques résultantes étaient souvent des solu- 
tions de compromis qui nous évitaient souvent de devoir faire face à des solutions 
doctrinaires intransigeantes.Maintenant, je les adore ces gouvernements minoritaires, 
car la crise actuelle sur la Colline parlementaire est extrêmement excitante. Tout 
a débuté avec le premier ministre Harper qui a estimé que l’Opposition était trop 
ébranlée financièrement et moralement à la suite des dernières élections pour offrir 
une quelconque résistance. Il a donc décidé d’imposer sa philosophie gouverne- 
mentale comme s’il était à la tête d’un gouvernement majoritaire, sans compromis. 
Et maintenant, ça lui pète dans la face. 

En effet, pendant une semaine, les partis d’opposition ont travaillé d’arrache-pied 
afin de conclure une entente qui permettrait la mise sur pied d’un gouvernement de 
coalition, une première à la Chambre des communes depuis 1917. La réaction du 
premier ministre Harper ne s’est pas fait attendre. Selon lui, un tel gouvernement 
n'aurait aucune légitimité puisque personne n’a voté pour ce gouvernement. 

Je suis en profond désaccord avec cette interprétation. 


Rare, mais légitime 

D'une part, avec seulement 37 % des électeurs ayant voté pour lui, M. Harper 
devrait quand même être en mesure de reconnaître que près de 63 % des électeurs 
canadiens ne voulaient pas d’un gouvernement conservateur. À moins d’avoir 
des lunettes bleues, on ne peut prétendre que le Parti conservateur saura soulever 
bien des alliés dans cette crise parlementaire. 

De plus, il faut attendre les sondages, mais je suis certain qu’un gouvernement de 
coalition qui recevrait l’appui du Parti libéral, du Nouveau parti démocratique, du 
Bloc québécois et même du Parti vert recevra aussi un appui majoritaire parmi les 
électeurs canadiens. De toute façon, entre les élections, ce sont nos représentants à 
la Chambre des communes (les 308 députés) qui gouvernent le pays. 

M. Harper n’a pas beaucoup de solutions pour résoudre la crise qu’il a provo- 
quée. 

Il peut s’entêter en ne changeant rien à sa décision de ne pas offrir de plan de 
relance de l’économie et essayer de retarder l’inévitable. Cette solution est au 
détriment des intérêts des Canadiens, des chômeurs et des citoyens ordinaires. 
Unilatéralement (donc en harmonie avec la vision de gestion de M. Harper), il 
pourrait proroger la session actuelle afin de retarder pour un peu moins de deux mois 
l’inévitable renversement du gouvernement. Deux mois de perdus pour la relance 
de l’économie. Et à cela 1l faut ajouter les mois perdus en raison de la campagne 
électorale fédérale cet automne. 

Ou il peut faire volte-face d’ici une semaine en offrant un véritable plan de re- 
lance qui comprendrait des investissements majeurs du gouvernement en travaux 
d'infrastructure et en aide aux secteurs économiques éprouvés par la crise. M. 
Harper ferait un aveu public sur son manque de jugement et aurait à s’asseoir avec 
les leaders de l’Opposition pour négocier un compromis. 

Finalement, alors que la grogne est évidente au sein même du Parti conservateur, 
M. Harper pourrait remettre sa démission au poste de premier ministre et laisser 
à son successeur intérimaire la lourde tâche de rallier une mayjorité en Chambre. 
Qu'il le fasse de lui-même ou qu’il soit forcé de le faire, je ne crois pas que M. 
Harper survivra une défaite parlementaire de son parti causé principalement par son 
insensibilité face aux préoccupations des Canadiens ordinaires. 


Et Dion dans tout ça? 


Dans les premières 
Journées du mouvement 
parlementaire pour for- 
mer un gouvernement 
de coalition, plusieurs 
commentateurs sui- 
vaient cela avec intérêt. 
mais Sans trop attaquer 
les partis d'opposition. 
Mais cette tendance a 
changé au moment où 
les membres de la coa- 
lition ont annoncé que 
ce serait Stéphane Dion 
qui serait à la tête d’un 
éventuel gouvernement 
de coalition. Paria dans 
sa propre province, plu- 
sieurs commentateurs 
du Québec ont dénoncé 
vertement la possibilité 
d’un gouvernement di- 
rigé par Stéphane Dion. 
Les réactions face à la 
nomination de Dion ont 
été moins négatives au 
Canada en dehors du Québec, sauf dans les châteaux forts conservateurs de l’Ouest. 
En fait, le Canada anglais voit beaucoup plus la participation du Bloc québécois à 
la coalition comme l’aspect négatif de cette affaire. 

Je dois mettre un petit bémol à cette critique du choix de Dion. Bon, j'aime pas 





beaucoup Stéphane Dion. Le seul bon côté du bonhomme, c’est d’avoir mis l’en- 
vironnement sur la sellette lors des dernières élections fédérales. 

Ce prétendant à la direction du pays a été catégoriquement rejeté par les électeurs. 
Pourquoi diable l’accepter comme premier ministre”? 

Premièrement, 1l faut immédiatement souligner que son rôle ne sera pas de 
diriger le pays. Ce sera le gouvernement de coalition qui va gouverner. Il ne sera 
pas le leader. Tout au plus, son rôle sera celui, beaucoup moindre, de porte-parole 
du gouvernement de coalition. 

Deuxièmement, la formation du gouvernement de coalition s’effectuant dans le 
contexte d’une course à la chefferie au Parti libéral, sa nomination est une façon de 
ne pas piper les dés pour l’un ou l’autre des candidats à la chefferie. 

Troisièmement, 1l a été fort clair que la nomination est temporaire. Le futur 
chef du Parti libéral deviendra le porte-parole de la coalition, si elle peut survivre 
jusqu’au printemps. 


Le temps d’une paix 

Il y a eu seulement sept gouvernements de coalition au Canada depuis la Confé- 
dération, dont un seul au niveau du gouvernement fédéral, celui de 1917. En pleine 
Première Guerre mondiale, le premier ministre de l’époque, Robert Borden crée le 
gouvernement de l’Union afin d’imposer la conscription obligatoire. Le leader du 
Parti libéral, Wilfrid Laurier, refuse la proposition, mais plusieurs députés libéraux 
de l’Ontario joignent ce mouvement qui durera le temps d’une guerre. 

Plusieurs économistes prévoient que l’économie mondiale entre dans la pire 
période de crise économique depuis le grand Crash de 1929 et que le Canada n’y 
échappera pas. On voit donc que le contexte semble propice à un gouvernement de 
coalition. On peut se demander cependant combien de temps cette coalition pourra 
durer. L’entente entre le Parti libéral et le NPD est valide jusqu’en juin 2011. 

Un aspect important de la survie de ce gouvernement de coalition sera l’appui 
du Bloc Québécois. Si le Bloc a refusé de participer au Cabinet, 1l devra cependant 
voter pour les mesures proposées par le Cabinet. Selon l’accord intervenu entre les 
partis, le Bloc accepte d’appuyer le gouvernement de coalition au moins jusqu’en 
juin 2010 (18 mois ). 

Les trois partis politiques membres de la coalition ont tellement de différences 
idéologiques, qu’on se demande comment ils vont gérer cette cohabitation. Person- 
nellement, je crois que le jour où un économiste de renom déclarera que la récession 
est terminée, la coalition va s’effondrer d’elle-même. 


Les parents 
peuvent 
changer les, 
choses 


I esE important 
de parler du tabagisme 
avec vos enfants. 


Lorsque vous en parlez avec eux, vos enfants ont 
deux fois plus de chances de ne jamais commencer à 
fumer — même si vous êtes un fumeur. 


Encouragez vos enfants à 
renouveler leur engagement 
de vivre sans fumée 
chaque année. 
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C“URRIER 


DU LECTEUR 






Mes excuses 





Je voudrais présenter mes excuses au personnel de 
la FFT qui a perdu sont droit de s’impliquer bénévo- 
lement au sein des organismes membres de la FFT 
probablement à cause (en partie et peut-être même 
totalement) d’un événement m’impliquant alors que 
j'étais moi aussi employé de la FFT. 








Toutefois, si c’était à refaire, s1 la direction me 
faisait venir dans son bureau en me demandant de 
choisir entre le bénévolat que je fais en dehors des 
heures de travail et mon emploi rémunéré (comme 
ce fut le cas 1l y a quelques années alors que j'étais 
membre du CA de l’AFCY et coordonnateur de 
l’alphabétisation à la FFT) sans hésiter Je referais le 
même choix, mais cette fois-ci j'irais voir du côté de 
la Commission des droits de la personne des TNO 
(669-5575) afin de m’informer sur le droit qu’a mon 
employeur de se mêler de ma vie privée. 











La direction de la FFT l’a répété lors de l’'AGA 
de cette fin de semaine, elle ne voudrait jamais avoir 
à revivre une telle situation. Est-ce qu’on doit en 
comprendre que la façon dont j'ai agi serait la façon 
d’agir d’un ou d’une employée actuelle? N°y a-t-1l 
pas, au sein de notre petite communauté, moyen de 
faire les choses autrement que de la façon dont je les ai 
faits? Y a-t-1l tant d’enragés à la Martin Dubeau dans 
cette communauté qu’on doive adopter une mesure 
si drastique punissant tout le monde? Ce n’est pas 
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TNO SANTÉ 


en français 









que cette question n’a pas été posée lors de l’AGA, 
elle l’a été l’an dernier (même qu’on en a fait une 
résolution officielle) et elle a été relevée encore une 
fois cette année. Les questions sont posées, mais les 
débats sont inexistants (en passant « débattre » ça 
ne veut pas dire lever son petit carton de vote rouge 
tout le monde en même temps). 





Pour ceux qui croient que des élus peuvent faire 
ce qu'ils veulent quand ils veulent et comme :1ls 
veulent, je les invite à porter attention à la scène 
politique nationale actuelle. Plusieurs y voient un 
capharnaüm épouvantable (comment peut-on défier 
les résultats d’une élection?) alors que j’aime y voir 
un groupe de gens qui malgré leurs différents points 
de vue (NPD), libéraux, bloc) ont assez de courage 
pour dire « c’est assez » et tenter de passer à l’ac- 
tion. Ils se planteront peut-être, mais au moins on ne 
pourra pas dire qu’ils n’auront pas essayé quelque 
chose de concret. 








En conclusion, et pour revenir sur le sujet de 
base, comme l’a si bien exprimé la sénatrice « qui 
nous aime » lors de l’AGA, lorsqu'on se frappe à 
une loi qui brime nos droits et liberté, 11 n’y a rien 
de mal à se tenir debout et à la défier. Faites-mot 
signe quelqu'un quand vous serez rendu là. 


Martin Dubeau, Yellowknife 


Chronique TNO Santé 


L'hiver, l'humeur et la lumière 


Rues verglacées, ciel couvert et vague de froid... 
Même les Canadiens qui adorent l’hiver peuvent finir 
par en avoir assez. Mais si votre humeur maussade 
persiste et vous empêche de bien fonctionner, 1l se 
peut que vous souffriez d’un type de dépression qui 
se manifeste de façon saisonnière. 

En hiver, quand les jours raccourcissent, pour plus 
de 600 000 Canadiens débute un nouveau calvaire, 
car ils souffrent du désordre affectif saisonnier ou 
dépression hivernale. 

À la même période, près de 60 % de la population 
subit le blues de l’hiver. La recherche sur la dépres- 
sion hivernale se poursuit, mais on croit connaître 
quelques-uns des facteurs qui y sont liés. On peut 
citer entre autres : 

Réduction du nombre d’heures de clarté, qui peut 
entraîner une diminution importante de la quantité de 
certaines substances chimiques quirégissent l’humeur 
dans le cerveau; 

Perturbations hormonales (cortisol, thyroïde) 

Réduction de la sensibilité de la rétine à la lu- 
mière 

Températures froides de l’hiver, qui peuventinciter 
le corps à se reposer et perturber le rythme circadien 
(le cycle naturel de 24 heures du corps) 

Pression barométrique et importance des préci- 
pitations 

Mécanismes psychologiques et traits de person- 
nalité 

Neurotransmetteurs et messagers chimiques dans 
le cerveau qui contribuent à réguler le sommeil, l’hu- 
meur et l’appétit — 1l peut y avoir une perturbation du 
taux de ces substances chez les personnes atteintes 
de dépression hivernale 

Certaines personnes sont plus vulnérables que 
d’autres. Les habitants des zones nordiques, qui ont 
des quarts de travail, généralement des femmes, sont 























soudainement moins énergiques, manquent d’intérêt 
pour leurs activités habituelles, sont d'humeur maus- 
sade, et se sentent plus fatigués. Il ne faut toutefois 
pas confondre le blues hivernal avec la dépression 
saisonnière. Cette dernière frappe beaucoup plus 
fort et se caractérise par des malaises physiques, une 
baisse d’énergie, de la tristesse, une libido à plat, un 
désir d’isolement, un besoin accru de sommeil, des 
difficultés de concentration. 











Pour chasser ce mauvais blues, outre un séjour au 
soleil, 1l y a luminothérapie qui consiste à s’exposer 
à une lumière blanche intense qui rappelle celle 
du soleil l’été. Cela peut permettre un regain de 
vitalité et une humeur plus joyeuse. Des appareils 
sont en vente libre dans les pharmacies. De plus, les 
aliments étant des régulateurs du cerveau, quelques 
changements des habitudes alimentaires pourraient 
être bénéfiques pour l’humeur et la vitalité : dimi- 
nuer la quantité de café, éviter de sauter des repas, 
consommer du poisson gras une ou deux fois par 
semaine, privilégier les légumes verts feuillus et 
les céréales complètes qui sont riches en B6, miser 
sur des aliments complets, des fruits et légumes de 
saison. Malgré une bonne hygiène de vie, 5 % de la 
population devra consulter, car elle, elle souffre de 
dépression hivernale. 




















Source : sante.canoe.com 


La chronique TNO santé est préparée par le Ré- 
seau TNO Santé en français et se veut un espace 
d'échanges et d’information. 

Contact: www.reseautnosante.com; santef@ 
franco-nord.com 


Dépenses du 
temps des Fêtes 


On se serre 
la ceinture 


OTTAWA (APF) — Décidemment, le ralentis- 
sement économique fera en sorte que les consom- 
mateurs feront preuve d’une plus grande prudence 
pour la période des Fêtes cette année. C’est du 


moins ce que révèlent des sondages de la firme 
Angus Reid. 








La firme de sondages avait mené une première 
enquête auprès d’un millier de Canadiens à la fin du 
mois d’octobre quant à savoir s’ils avaient l’inten- 
tion de dépenser plus cette année comparativement 
à l’an dernier. Ainsi, en octobre, 38% des personnes 
interrogées s’attendaient à dépenser moins qu’en 
2007 tandis que 54% prévoyaient dépenser essen- 
tiellement le même montant. 











Moins d’un mois plus tard, les données ont 
changé alors que 45% des Canadiens disent qu’ils 
dépenseront moins que l’an dernier dans le cadre 
de leur magasinage du temps des Fêtes. Pour ce 
qui est de la proportion de personnes qui estiment 
qu'ils dépenseront sensiblement la même chose, 
elle se chiffre à 49%. 


Enfin, soulignons qu’en évaluant les données 
de la plus récente édition de ce sondage selon les 
différentes régions du pays, on constate que plus 
de la moitié des consommateurs de la Colombie- 
Britannique (54%) et des provinces de l’ Atlantique 
(53%) prévoient dépenser moins cette année. 
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Comité permanent des opérations gouvernementales 


Audiences publiques 


Révision de la 
Loi sur les langues officielles 


Le Comité permanent des opérations gouvernementales, 
présidé par M. Kevin Menicoche, tiendra une série 
d’audiences publiques dans le cadre de la révision de la 
Loi sur les langues officielles 
des Territoires du Nord-Ouest (TNO). 

Les audiences auront lieu dans la salle de réunion À 
de l’édifice de l’Assemblée législative à Yellowknife. 


Le public est invité à assister à ces audiences. 


Le mardi 9 décembre 2008 
9 h — Bureau de la statistique des TNO 
13 h 30 — Fédération Franco-Ténoise 


Le mercredi 10 décembre 2008 
9 h — Conseil des langues officielles 
13 h 30 — Conseil de revitalisation des langues autochtones 


Le jeudi 11 décembre 2008 
9 h — Conseil d’alphabétisation des TNO 
13 h 30 — Commissariat aux langues officielles 


Le vendredi 12 décembre 2008 
9 h — Ministre responsable des langues officielles 


Consultez le site Web de l’Assemblée législative 
pour obtenir de l’information détaillée sur le contexte et les 
mesures prises jusqu’à présent dans le cadre de la révision 
de la Loi sur les langues officielles. 

Vous pouvez consulter le rapport d’étape du Comité 
permanent en ligne au www.assembly.gov.nt.ca. 
Contactez la greffière de comité au 867-669-2241 
ou au 1-800-661-0784 pour obtenir une copie du rapport 
ou pour obtenir de plus amples renseignements. 


S1 vous souhaitez vous exprimer dans l’une des langues 
officielles des Territoires du Nord-Ouest, veuillez contacter 
la greffière de comité au plus tard le 4 décembre 2008. 








La confiance 
est rompue 


Politique fédérale 
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Dennis Bevington ne donne pas cher du gouvernement minoritaire conservateur. 


/Maxence ‘Jaillet 


En pleine tourmente parlementaire, le député néo- 
démocrate de Western Arctique, Dennis Bevington 
rapporte à l’Aquilon ce qu’il pense du futur du gou- 
vernement Harper. Rejoint le mardi 2 décembre, après 
la période de question à la Chambre des communes, 
le député des TNO prétendait que la prorogation de la 
présente session à la chambre était sûrement ce qui allait 
arriver de plus probable dans les prochains jours. Mais 
selon lui, ce serait une fausse manœuvre car même si 
les débats sont interrompus, ce ne fera que repousser 
le moment où le gouvernement Harper devra faire face 
à la majorité des députés. 


« Ce qui est arrivé c’est que beaucoup de confiance 
a disparu avec l’énoncé économique présenté par le 
ministre des Finances, Jim Flaherty. Il comprenait 
tellement de références aux politiques partisanes que 
nous avons perdu confiance que fera ce qu’il annonce. » 
M. Bevington a fait référence au fait que Stephen 
Harper a annoncé dans le cadre de la conférence de 
coopération économique pour l’Asie-Pacifique, que son 
gouvernement utiliserait l’outil du déficit pour stimuler 
l’économie. « Quandil est revenu de cette rencontre, dit 
Dennis Bevington, son ministre des finances présente 
un plan vide de substance. » 


Le député ténois se dit heureux de jouer un rôle 
pour les résidents du Nord en ce moment. Il avoue 
néanmoins qu’il ne sait pas qu’elle place 1l occuperait 
dans un gouvernement de coalition. « Il y a beaucoup 
de personnes qui sont très qualifiées au sein de notre 
caucus, et je laisse ces décisions à nos leaders. En fait 
à M.Dion, si nous formons cette coalition. » 


I mentionne que s1 la question se règle au Parlement, 
il va y avoir vraisemblablement des changements pour 
plusieurs députés au niveau de leur fonction. Mais 1l 
répète que, dans tous les cas, 1lpoussera l’investissement 
dans les infrastructures pour le Nord canadien. Selon 
Dennis Bevington, 1l y a beaucoup d’infrastructures 


Dool de 


école 


DE LA 


PTS 
223 
Maurice Duplessis 220 
Jean-Daniel Côté 214 


Damien Beck 





dites vertes à mettre en place au TNO qui pourraient 
stimuler l’économie nationale, 11 donne pour exemple, 
une route permanente dans la région du Sahtu qui ré- 
duirait le prix de la vie et favoriserait le déplacement 


en automobile plutôt qu’en avion, l’implantation de 
projets hydro-électriques ou la conversion des systè- 
mes de chauffage vers les chaudières à granule, moins 
polluants que le mazout. 


Étudiants 


et diplômés 


Vous 
pouvez 
acquérir de 
l'expérience 
grâce aUX: ke: 


le 1° décembre 2008 


du Nord 


janvier 2009 


ERUNE intéresse? 


© Programme d'emploi d'été des étudiants 
Les candidatures sont acceptées dès 


© Programme d'emploi des diplômés 


Les candidatures sont acceptées avant 


Préparez votre curriculum vitae et une lettre de présentation et 
fournissez trois références de votre employeur actuel ou d'anciens 


employeurs ou même de professeurs. 


Faites ensuite parvenir votre dossier aux : 
Services généraux des ressources humaines 
Courriel : casuals@gov.nt.ca + Fax : 867-873-0634 


www.hr.gov.nt.ca/employment 


at 
Territoires du 
NlelteM@lNT-; 
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École Boréale 


Les modulaires arrivent! 


Lors d’une réunion publique tenue le 26 novembre à l’école Boréale, M. Brüûlot, directeur de la Commission 
scolaire francophone des TNO (CSF) a confirmé aux parents que l’option des modulaires 
semble être la solution la plus probable à ce jour. 


Françoise 
{Ja ussoin 


C’est dit, 
enfin! Les pa- 
rents d’élèves 
du secondaire 
quisontencore 
dans le sous- 
sol de l’hô- 
tel Ptarmigan 


Première visite 

du ministre de 

l'Éducation 
BL du GTNO, 

[ + A 1 Lafferty à 


Photo : Françoise Jaussoin l'école Boréale. 
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CRSNG 
NSERC 


L'innovation 
a l’œuvre 





Le Conseil de recherches en sciences 
naturelles et en génie du Canada (CRSNG) 
est fier de féliciter les lauréats de ses prix 
Synergie pour l'innovation de 2008. 

Les prix sont décernés à : 





EN 


Thierry Chopin James A. Finch François Gagnon Jim Hendry 


Université du Université McGill École de technologie University of 

- ri katch 
SON EAU ÉrANENIER Vale Inco, Teck Cominco DRM ou 
Cooke Aquaculture Inc., Limited, COREM, Xstrata Ultra Electronics TCS Cameco Corporation 


ministère des Pêches et Process Support et 
des Océans et Acadian SGS Minerals Services 
Seaplants Limited 


À titre de plus important organisme subventionnaire au Canada dans les 
domaines des sciences et du génie, le CRSNG souligne les partenariats entre 

les entreprises innovatrices du Canada et les chercheurs universitaires qui 
collaborent avec elles. Ensemble, ils mettent au point des technologies de pointe 
et constituent des chefs de file à l'échelle nationale et internationale. Pour en 
savoir plus sur ces réussites primées en recherche, et sur le CRSNG, veuillez 
consulter le site www.crsng.gc.ca/synergie. 
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savent que, d’ici la fin de l’année scolaire, les classes du secondaire auront leur 
place à l’école. M. Brûlot, directeur de la CSE, a confirmé que l’option de classes 
modulaires semble être la plus sérieuse pour le moment. 

Les parents étaient d’autant plus préoccupés par la question des salles que le matin 
même les élèves du secondaire avaient dû être évacués de leurs locaux à cause d’une 
infiltration de gaz dans une conduite d’aération. Ainsi que l’a expliqué l’enseignante 
Mélanie Serrurier, en dix minutes tous les élèves ont quitté le sous-sol pour être 
rapatriés directement à l’école Boréale. La conduite maîtrisée de cette opération 
d'urgence a largement dévoilé le problème crucial de la salubrité des locaux pro- 
visoires à l’hôtel et le manque d’espace pour les étudiants du secondaire. D'autant 
que la direction de l’école et les membres de la CSF ne renverront pas les jeunes 
dans le sous-sol de l’hôtel tant qu’une étude sur la qualité de l’aération n’aura pas 
confirmé que le terrain est assaini et ne représente plus de risque pour la santé. 

M. Brûlot, soutenu par la directrice de l’école et deux commissaires de la CSF, a 
affirmé que des modulaires pour un usage scolaire sont des structures de très haute 
qualité et d’excellente finition, garantissant une apparence de bâti aussi solide que 
le reste de l’école. Selon lui, ces installations devraient être mises en place au plus 
tard en février. Cependant, les intervenants ont tous déploré le manque de clarté des 
informations qui leur sont transmises par les pouvoirs publics. Cependant, lors de la 
visite du ministre de l'Éducation des TNO, une rencontre prévue à la mi-décembre 
devrait apporter une réponse plus détaillée et un échéancier pour l’installation des 
modulaires. 

Aujourd’hui, l’équipe de la CSF comme celle de l’école Boréale se retrouve face 
à un défi stratégique extraordinaire pour négocier au mieux la quantité d’espace 
pour maintenant, mais aussi dans le futur, le but étant d’éviter de retourner à des 
négociations à court terme. Comme le souligne Sophie Call, directrice de l’école, 
« On ne connaît pas vraiment les intentions des pouvoirs publics, on ne sait pas 
s’1ls visent du moyen terme ou du long terme », dit-elle, en évoquant par exemple 
une extension nécessaire pour bâtir un gymnase. « Nous voulons aller le plus loin 
possible dans les négociations », conclut-elle. 












































Quel programme 
énergétique vous 
convient? 


Le Programme des mesures incitatives 

Les résidents et les organismes sans but lucratif peuvent 
ENERGY EFFICIENCY obtenir des rabais sur les produits et les activités suivants 
INCENTIVE PROGRAM s'ils sont à faible consommation d'énergie : réfrigérateurs, 
Reduce Emissions machines à laver, chaudières à mazout, poêles à bois, 
Pocket the ReWards poêles à granulés, les chaudières et les générateurs d'air 

chaud à gaz, les moteurs hors-bord et les rénovations 

résidentielles. Pour de plus amples renseignements, 

communiquez avec Arctic Energy Alliance en visitant le 

wWww.aea.nt.ca 


Programme d'économie d'énergie 
ue Les gouvernements autochtones, les adminisirations 
CONSERVATION communautaires ef les organismes sans but lucratif 
PROGRAM peuvent obtenir du financement pour moderniser les 
installations relatives à l'éclairage, au chauffage et à 
la ventilation ainsi qu'aux réseaux d'alimentation en 
eau et au système électrique. Pour de plus amples 
renseignements, communiquez avec le ministère de 
l'Environnement et des Ressources naturelles où visitez le 
wWww.enr.gov.nti.ca 


Programme des technologies d'énergie de alternatives 

Les résidents, les collectivités, les gouvernements 

autochtones, les entreprises et les organismes sans buf 

TECHNOLOGIES PROGRAM lucratif peuvent obtenir du financement pour installer des 
technologies comme des systèmes de chauffage à eau 
chaude par énergie solaire, des fhermopompes utilisant 
le sol comme source de chaleur, des éoliennes et des 
panneaux solaires. Pour de plus amples renseignements, 
communiquez avec le bureau de l'environnement et des 
ressources naturelles de votre région ou visitez le 
Www.enr.gov.ni.ca 
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Bien chaussée 
pour le bal 


Danielle Samson 


Le Bal de charité du 
Président de First Air, un 
incontournable du temps 
des Fêtes à Iqaluit,a attiré 
532 personnes lors de sa 
10° édition qui se tenait 
au nouvel aréna des Jeux 
d’hiver de l’Arctique le 





Caroline Pelletier 


samedi 29 novembre der- 
nier. Les fonds amassés 
cette année seront versés à 
différents organismes tels 
que le Centre d’aide Ka- 
matsiqqtut (people who 
care en inuktitut) pour le 
suicide, le Comité d’al- 
phabétisation d’Iqaluit, 
la Banque alimentaire et 


membres de l’assemblée législative du Nunavut. 


L’accession de Mme Aariak au poste de Première ministre du Nunavut nous amène à réfléchir sur la place 
qu’occupent les femmes en politique. Force est de constater que depuis quelques années, plusieurs femmes se sont 
vues accorder de tels honneurs. Honneurs, parce qu’il ne s’agit pas de savoir si ces femmes ont la compétence 
pour occuper de telles fonctions, mais bien d’oser leur en donner la chance. Certes, Françoise David, Ségolène 
Royal, Pauline Marois, Michaëlle Jean, Hillary Clinton, Sarah Palin, Élizabeth May et tout récemment, Eva 


le Refuge des femmes 
Qimaavik d’Apex. 
Chaussée de mes bot- 
tes Sorel pour affronter 
l’importante accumula- 
ton de neige à Iqaluit 
samedi dernier, j'ai Joué 
les Cendrillons, une pre- 
mière dans ma vie : aller 
à un bal dans l’Arctique! 
J’ai adoré l’exotisme de 
l’événement et les par- 
ticularités entourant le 
bon déroulement d’une 
telle soirée dans notre 
réalité nordique. Bon il 
faut se l’avouer, faire un 
bal dans un aréna n’arien 
de féerique. Danser avec 
des talons hauts sur du 
béton sur des airs connus 
des années 70 l’estencore 
moins.Néanmoins,la vil- 
le était sur son trente-six 
parce qu’elle se mourait 
d’envie pourune occasion 
qui lui permettrait de le 
faire et Je dois avouer que 
d’emblée ce futune soirée 
extraordinaire ! 





Éditorial 


Réveille Canada ! 


La semaine dernière, Daniel Cuerrier, directeur général de l’ Association des fran- 
cophones du Nunavut, signait un communiqué pressant le reste du Canada à prendre 
note de l’élection d’Eva Aariak au poste de Première ministre du Nunavut. 
La nouvelle a bien sûr été soulignée par les médias nunavoix : « seule femme élue à 
l’Assemblée législative lors des élections du 27 octobre, cette Inuk [a été] choisie par 
ses pairs pour occuper le poste de Premier ministre du territoire », souligne M. Cuerrier. 
Selon lui, cette nouvelle serait presque passée inaperçue dans le reste du Canada. 

D’autres avant Mme Aariak auront occupé un poste semblable dans une province ou 
un territoire canadiens. Ce qui surprend davantage, c’est comment la seule femme élue à l’assemblée législative 
du Nunavut peut-elle avoir été choisie pour occuper le plus haut poste au gouvernement ? Certains diront que 
ses pairs ont voulu souligner l’élection de la seule femme de l’assemblée, d’autres prétendront qu’il s’agit d’un 
concours de circonstances. Quoi qu’il en soit, ce geste semble démontrer une réelle ouverture de la part des 


Caroline Pelletier 


C’est dans le cadre 
d’Odyssée, un programme 
de moniteurs de langues 
financé par le gouverne- 
ment fédéral, que Cloëé 
Chevalier, 20 ans, et 
Mélanie Genest, 32 ans, 
sont débarquées à Iqaluit 
en septembre dernier. 
Odyssée a pour but de 
promouvoir l’apprentis- 
sage des deux langues 
officielles du Canada. Et 
il permet en outre à de 
Jeunes adultes comme el- 
les de découvrir une autre 
partie du Canada, tout en 
faisant une différence dans 
la vie des jeunes de leur 
communauté d’accueil. 
Pourquoi avoir choisi le 
Nunavut? Après être allée 
au Yukon dans le cadre 
du même programme, 
Mélanie avoue avoireuun 
véritable coup de foudre 
pour le Nord. 

Alors que moins de 
5 % de la population du 
Nunavut parle français, 
le défi qui les attendait 
était énorme. Malgré la 
volonté du gouvernement 
du Nunavut d’offrir une 
éducation dans la langue 
de la majorité — l’inuktitut 
-, les cours se donnent 
essentiellement en an- 
glais dans les écoles de la 
capitale, à l’exception de 
l’école des Trois-Soleils, 


Aariak, ont gravi des échelons auxquels elles n’auraient même pas pu rêver 1l y a pas s1 longtemps. 


Doit-on saluer l’ouverture de ceux qui leur en auront donné la chance ? Ou choisir une femme est-1l un moindre 


mal pour une société qui aime se laisser séduire par des «tout est possible». 





seul établissement d’en- 


seignement francophone 
du territoire. Peu à peu, 
les langues inuite et fran- 
çaise s’immiscent dans les 
écoles anglophones. Dès 
la première année du pri- 
maire, les élèves peuvent 
avoir un premier contact 
avec l’une ou l’autre des 
deux langues. À Iqaluit, 
les élèves des écoles 
primaire et secondaire 
doivent choisir entre des 
cours d’inuktitut ou de 
français langue seconde, 
expliquent Cloë et Mé- 
lanie. 

Lorsque l’on sait que 
le français est la troisième 
langue en importance au 
Nunavut, ilest légitime de 
nous demander à qui profi- 
tent ces cours. Selon Cloé, 
c’est surtout des enfants 
de parents blancs qu’elle 
retrouve dans ses groupes, 
alors qu’à peine quelques 
enfants inuit optent pour 
le français. Cependant, 
Mélanie croit que « les 
Inuits qui connaissent déjà 
leur langue maternelle 
— l’inuktitut — et qui la 
parlent couramment à la 
maison, à ce moment-là, 
les parents vont plutôt les 
envoyer vers le français 
pour qu’ils aient une 
troisième langue ». Fina- 
lement, elles croient que 
ce qui incite les parents 
à choisir le français pour 
leurs enfants c’est surtout 
parce qu'’étant l’une des 
deux langues officielles du 
Canada, elle est beaucoup 
plusutilisée que l’inuktitut 
dans l’ensemble du pays. 

En plus des cours qu’el- 
les donnent à des élèves 
de la Ire à la 8° année des 
écoles Joamie, Inuksuk 
et Agsarniit à Iqaluit, ces 
deux Québécoises ont l’oc- 


casion de travailler avec 
une clientèle adulte en of- 
frant des cours de français 
langue seconde à l’Asso- 
ciation des francophones 
du Nunavut. Même si ces 
classes adultes contrastent 
avec leur clientèle jeu- 
nesse, Cloé, qui a toujours 
travaillé avec des jeunes, 
privilégie une méthode 
d'apprentissage par le jeu, 
autant avec les adultes 
qu’avecles enfants. Pour sa 
part, Mélanie avoue « être 
plus à l’aiseavecles enfants 
parce qu’ils sont très en- 
thousiastes, très ouverts ». 
Quoi qu’il en soit, celle-c1 
perçoit une réelle volonté 
d’apprendre de la part des 
adultes. L’AFN, qui offre 
des cours de français lan- 
gue seconde àses membres 
depuis 2002, compte une 
vingtaine d’inscriptions 
cet automne. Malgré que 
l’anglais demeure la langue 
la plus utilisée au Nunavut, 
plusieurs anglophones 
ont manifesté le désir de 
suivre des cours, soit pour 
des raisons personnelles 
ou pour le travail. « Cer- 
tains ont fait des études 
en français et souhaitent 
le pratiquer ou encore, 
désirent retarder la perte 
de leur français, affirme 
Mélanie. Pour d’autres, 1l 
s’agit de leurs premiers pas 
avec la langue française et 
les raisons qui les poussent 
à prendre des cours sont 
diverses. Par exemple, une 
femme médecin a décidé 
de s’inscrire à des cours 
de français à l’AFN afin 
de pouvoir comprendre 
ses patients francophones 
et ainsi mieux leur venir 
en aide. 
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L’AFN obtient 
une licence de club 


Caroline Pelletier 


En avril 2008, l’Association des fran- 
cophones du Nunavut entreprenait des dé- 
marches afin d'obtenir un permis d’alcool 
différent de celui qu’on lui accordait lors 
d'occasions spéciales. Le 19 novembre 
dernier, la Nunavut Liquor Licensing Board 
accordait à l’AFN une licence de club. 

Entrevue avec Danielle Samson, di- 
rectrice du Franco-Centre 

Quelles sont les raisons qui ont poussé 
l’AFN à entreprendre des démarches 
visant à obtenir un permis d'alcool 
différent? 

Danielle Sansom : Pour obtenir plus 
de flexibilité dans l’organisation d’événe- 
ments qui nécessitent un permis d’alcool 
et sans contredit pour diminuer les frais 
de fonctionnement reliés à l’obtention de 
permis d’occasion spéciale à 100$ chacun. 
Cette mesure équivaudra à une économie 
approximative de 3000 $ par année. 

Comment le choix d'une licence de 
club s'est-il fait ? 

D.S. : Le cas del’ AFN était bien particu- 
lier puisqu’enaucun casonne voulaitse faire 
imposer des heures d’ouvertureobligatoires 
comme un bar régulier. Le comité de mise 
en œuvre de la loi sur les alcools -ne sachant 
trop quelle catégorie nous suggérer - s’est 
penché sur la question et nous avons suivi 
les recommandations de leur conseillère 
juridique. Au bout de l’exercice, seule la 
licence de club, avec quelques légères mo- 
difications, convenait à l’AFN. 

L’AFN a été entendue par le comité 
le IS novembre dernier. Comment s'est 
déroulée l'audience? 

D. $S. : Sans embüûches et surtout sans 
protestation de la part de la communaute. 
Seuls les gens en faveur de ce dossier 
étaient présents et la salle était comble! 

Quels éléments, diriez-vous, ont joué 
en votre faveur? 

D. S. : D'abord et avant tout, l’ex- 
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Suite de la une 





cellente réputation de l’AFN en matière 
de gestion des événements avec permis 
d'occasion spéciale. En second lieu, 
certainement le fait que l’AFN ne dé- 
sire pas ouvrir un nouveau bar à Iqaluit, 
mais cherche seulement à simplifier les 
processus avec la Société des alcools du 
Nunavut. 

Est-ce que le comité a semblé avoir 
certaines réticences? 

D. S. : Pas tant des réticences que 
des réserves. Les membres du comité 
voulaient bien comprendre les raisons 
de cette demande hors de l’ordinaire et 
souhaitaient s’assurer que le permis de 
club pourrait répondre aux besoins de 
notre organisme. 

Pourquoi avez-vous sollicité l'appui 
de vos membres? 

D.S. : Parce que l’AFN existe d’abord 
etavanttout pour ses membres et qu’untel 
service s’adresse à eux. Il était important 
pour nous que les membres participent 
aussi à la démarche et comprennent bien 
les enjeux de l’obtention d’une telle 
licence. 

Quelles répercussions l'obtention de 
ce nouveau permis d'alcool aura-t-elle 
sur les activités de l’AFN ? 

D.S$. : Au risque de nous répéter, l’avan- 
tage premier de ce nouveau permis est la 
simplification des processus et la souplesse 
acquise, sans compter une économie si- 
gnificative. Dorénavant, les événements 
avec service d’alcool seront nécessaire- 
ment réservés aux membres en règle. Le 
conseil d'administration devra bientôt 
statuer sur le nombre de personnes que 
chaque membre pourra inviter lors de ces 
activités. Cette nouvelle licence permettra 
aussi de tenir davantage d’activités s’adres- 
sant aux familles. En effet, en vertu de la 
réglementation, 1l était interdit aux Jeunes 
de moins de 19 ans d’accompagner leurs 
parents si un permis d’occasion spéciale 
avait été délivré. 











Même s1 certains jeunes anglophones ne semblent 





L’'AFN en visages 


Jusqu’à Noël, l’Association des francophones du Nunavut à le plaisir de 
vous faire découvrir son équipe. Chaque semaine, retrouvez de nouveaux 
visages qui égaient le Franco-Centre. 


Daniel Cuerrier 
Directeur général 


Daniel Cuerrier est directeur général de l’Asso- 
ciation des francophones du Nunavut depuis près de 
10 ans. Natif de la région de Vaudreuil au Québec, 1l 
a adopté le Nunavut et y réside depuis plus de 20 
ans. Ardent promoteur de la langue française, Da- 
niel travaille toujours à l’épanouissement de celle-ci 
en harmonie avec les autres langues et cultures du 
Nunavut. Excellent cuisinier, il n’hésite pas à faire 
découvrir ses talents, et ce, au plus grand plaisir de ses 
convives. Homme de cœur avec des qualités humaines 
indéniables, 1l est toujours agréable et enrichissant 
de côtoyer Daniel. A.O. 





Cécile Guérin 
Responsable, Odyssée Nunavut 


P'tit bout de femme pleine d’énergie qu’il fait bon 
côtoyer. Toujours de bonne humeur, petit rayon de 
soleil qui énergise notre journée. Franche, calme, co- 
quine, aventurière, elle cadre bien dans son domaine 
en tourisme. Les yeux pétillants, elle regarde droit 
devant tout en souriant. Voilà Cécile. Ne change pas 
ta façon d’être, car travailler avec toi est un plaisir. Je 
suis heureuse de te connaître et garderai toujours un 
bon souvenir de toi. M.L. 


Ariane Turgeon 
Chef aux cuisines 

Notre chef aux cuisines, Ariane Turgeon, a joint 
l’équipe de l’AFN le 8 septembre dernier avec un bagage 
culinaire qui sort des sentiers battus. Dans la mesure du 
possible, Ariane prépare les incontournables dîners du 
vendredi, les pâtisseries de la pause café du mercredi 
et les repas des locations de salle commerciales avec 
des ingrédients bios et santé! Passionnée d’alimenta- 
tion naturelle, elle est intarissable sur les bienfaits des 
germinations, des shakes verts et des graines de chia! 
L’AEN vous invite à déguster ses talents culinaires à 
toutes les semaines au Franco-Centre! DS. 





Charley Pee 
Homme à tout faire 


Dans un blizzard où même le Franco-Centre doit 
fermer ses portes, Charley est au rendez-vous,toujours 
prêt à travailler. Cet homme au sourire sincère est un 
véritable rayon de soleil au sein de l’équipe. De ses 
mains, il est capable de transformer à une vitesse inouïe 
l’allure du Franco-Centre. Muni d’un don naturel de 
clairvoyance, Charley arrive toujours au bon moment 


pas très emballés à l’idée d’apprendre le français — soit 
parce que ces cours leur sont imposés ou encore, parce 
qu'ils ne voient tout simplement pas quelle utilité aura 
cette langue dans leur vie de tous les jours, Cloé et 
Mélanie croient qu’elles peuvent faire la différence et 
donner à ces jeunes l’envie de poursuivre leur appren- 
tissage du français. Quand on leur demande comment 
elles perçoivent leur rôle, elles affirment fièrement être 
des ambassadrices de la culture francophone. En tant 
que Québécoise, Mélanie se voit « comme une boule 
de lumière arc-en-ciel dans l’école » où elle enseigne 
à des élèves de 6° à la 8° année. 

En mai prochain, leur aventure dans le plus jeune et 
le plus grand territoire du Canada s’achèvera. Mélanie 
envisage de passer l’êté dans le Nord pour voir le sols- 
tice et pourrait très bien y demeurer quelque temps si 
on lui offrait un autre emploi aussi stimulant. Quant à 
Cloé, elle prévoit voyager avant d’entamer des études 
universitaires à l’automne. Comme bien d’autres, leur 
expérience nordique constitue un tremplin vers autre 
chose. Mais pour Mélanie et Cloë, qui ont rapidement 
été séduites par le froid, le calme et la chaleur humaine 
que l’on retrouve au Nunavut, elles appréhendent leur 
retour à Montréal dans le temps des fêtes comme le 
« souvenir d’un cauchemar diffus », affirme Mélanie. 
« Ici, c’est chaleureux [...| tu ne te sens pas comme 
une goutte d’eau dans l’océan, on sent qu’on fait partie 
de quelque chose, qu’on a une influence », confie celle 
qui se sent manifestement bien dans le Nord. 




















Detites annonces 


communautaires 


Le Père Noël est une ordure au Franco-Centre 
À l’occasion du temps des fêtes, l’AFN aleplaisir 
de vous inviter à la projection du film Le Père Noël 
est une ordure le mardi 10 décembre prochain à 19h. 
Ce film s’adresse à un auditoire de 13 ans et plus. 
Coût d’entrée : 7$ non-membres 5$ membres 


Activités de l’automne 
Il ne reste que quelques semaines pour profiter 
des activités de l’automne au Franco-Centre. Venez 
essayer gratuitement le badminton, le volley-ball et 
le yoga avant la relâche des Fêtes! 








Pour toute information ou vous inscrire, com- 
muniquez avec Maude Bertrand au (867) 979-4606 
poste 23, culturel@nunafranc.ca 





4 pour prêter main-forte aux autres employés.Ilyaunan 


que Charley a joint l’équipe de l’ AFN : nous souhaitons 
qu'il y reste pour longtemps encore! M.B. 


Le Nunavoix 


Association» des 
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du Nunavut 
Adresse : C.P. 880 
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Le Nunavoix est une initiative de l’Association des 
francophones du Nunavut (AFN) et est réalisé grâce à 
l’aimable collaboration de l’Aquilon. 

L’AFN est le porte-parole officiel de la communauté fran- 
co-nunavoise. Sa mission est d’œuvrer à l'affirmation et au 
plein épanouissement de la francophonie au Nunavut dans 
une perspective d’harmonie avec les autres cultures. 

Découvrez-nous sur le web : http://www.nunafranc. 
ca/sinformer 
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© DIS-MOI QUI JE SUIS? 
Je suis un mot de cinq lettres. 


Si tu retires ma première lettre, 
ma prononciation restera la même. 


Si tu retires mes deux dernières lettres, 
ma prononciation restera aussi la même. 


Qui suis-Je”? 
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@ CE OUI VIENT AVANT 


Quel mot de trois lettres précède chacun 
des termes suivants? 


__um 
__age 
_tune 
_ mation 


© SIMPLE COMME BONJOUR! 


Quelle expression à laquelle il manque un 
mot se trouve ci-contre? 


D'ARRESTATION 
ous STE a 


O MÉLI! MÉLO 


Mets ces lettres en ordr 
yn seul mot. 


NOTE LU SUM 


2 


eafindelire y 


12 
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Témoigner contre la violence 


Le courage d’être soi 


Nul besoin, pour Georgina Fabian, d'attendre la date symbolique du 6 décembre pour parler de la violence faite 
aux femmes. Toute l’année, elle se rend sur demande à la prison de Hay River, où elle passe la journée 
avec des hommes qui ont commis des actes de violence domestique. Et elle raconte. 


Françoise Jaussoin 


Fondatrice de sa propre entreprise en artisanat tradi- 
tionnel à la réserve de Hay River, Mme Fabian a égale- 
ment une autre vie. Elle est bénévole auprès de la prison 
locale pour témoigner de la violence faite aux femmes 
et des conséquences qu’elle engendre dans la vie d’une 





Le Ter décembre, le Conseil du statut de la femme des TNO a lancé sa campagne des rubans blancs à travers la ville 
de Yellowknife. Ce symbole est reconnu internationalement comme une prise de position contre la violence fait aux 
femmes dans ce monde. 
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famille. Elle s’assoit avec des hommes et elle leur parle, 
s’1l le faut durant toute une Journée. « Je leur parle des 
relations interpersonnelles, je leur parle des effets de la 
violence dans les relations et souvent Je parle de mon 
expérience », dit-elle sur un ton très posé. 

Née à Fort Providence, Mme Fabian n’a pas réel- 
lement connu ses frères et sœurs qui étaient placés en 


Le Programme de vaccination contre le circovirus offre une aide financière aux producteurs 
+ de porcs admissibles pour absorber en partie les coûts de l'évaluation, de la réalisation des épreuves 
diagnostiques et le traitement des troupeaux de porc pour les maladies associées au circovirus 


porcin (MACVP2). 


Épreuve diagnostique / diagnostique clinique 


* Les propriétaires de porcs ou les gestionnaires de troupeaux dont le troupeau a été soumis à des épreuves 
diagnostiques certifiées pour dépister les MACVP2 depuis le 1° mars 2006 peuvent recevoir jusqu'à 150 $ par 


épreuve, jusqu'à 2 000 $ par année fiscale et jusqu'à 4 000 $ pour la durée du programme. 


* Si aucune épreuve diagnostique certifiée n'a été effectuée, il faut qu'un diagnostic clinique ait été exécuté par un 


vétérinaire entre le 1° mars 2006 et le 15 novembre 2007. 


Vaccination 


Les propriétaires de porcs ou les gestionnaires de troupeaux dont les animaux font partie d'un troupeau où 
l'on a diagnostiqué des cas MACVP2 peuvent recevoir jusqu'à 1 $ par porcelet et jusqu'à 7 $ par jeune truie, 


truie où verrat. 


La date limite pour présenter une demande 
est le 31 décembre 2008. 


Pour obtenir de plus amples renseignements ou pour obtenir un formulaire de demande, composez 


le 1-800-667-8567 ou visitez www.agr.gc.ca/Imip 


Agriculture et 
Agroalimentaire Canada 


Agriculture and 
Agri-Food Canada 


CL d 





Photo : Françoise Jaussoin 

Georgina Fabian témoigne auprès des prisonniers de Hay 
River des conséquences de la violence faite aux femmes et 

aux enfants. « Je veux aider les gens, les amener à retrou- 

ver leurs racines, qui ils sont, d’où ils viennent et qu'ils 

prennent leur vie en main » 

pensionnat. «Je pensais que j'étais une enfant unique », 
avoue-t-elle, poursuivant ses souvenirs d’une époque 
qui fut vite marquée par la violence familiale. « Je 
revois mon père qui, après avoir bu, menaçait de tuer 
ma mère. Dès l’âge de trois ans, Je crois que j’ai dû 
trouver des moyens pour protéger ma mère. Et, année 
après année, mon enfance est passée sans que Je puisse 
vivre comme une enfant. Au contraire, Je devais prendre 
soin de ma mère, de mon père et d’une petite sœur qui 
est arrivée. » 

Lorsque Mme Fabian quitte sa famille, c’est pour se 
marier, avoir des enfants et reproduire le même schéma 
de violence dans lequel elle avait grandi. L'alcool et 
la drogue ne l’ont toutefois pas empêchée de prendre 
conscience, un Jour, que ce n’était pas cette vie-là qu’elle 
voulait avoir. Son mari et ses enfants ont accepté de la 
suivre dans une cure de désintoxication à Edmonton. 
C’est au cours du traitement que des questions essen- 
telles l’ont assaillie : qu’est-ce que je veux faire de ma 
vie? Qu'est-ce que je pourrais dire de ma vie avant de 
mourir? Mme Fabian se souvient des réponses qui ont 
jaill du fond de son cœur. « Je voulais être en santé, Je 
voulais être heureuse, je ne voulais plus de violence, mais 
plutôt de l’amour et être capable de dire à ma mort que 
j'avais bien profité de ma vie. Depuis que j’a1 réfléchi 
sur mes désirs, ma vie a complètement changé! » 

En rentrant chez elle, Mme Fabian se demandait 
comment elle avait pu accepter d’endurer autant de 
souffrance lorsqu’au cours d’une rencontre elle entend 
des propos qui provoquent un autre déclic. « J’ai en- 
tendu dire que l’on peut être aimé pour ce que l’on est, 
que l’on peut être important pour d’autres personnes, 
que l’on peut même être beau », se souvient-elle d’un 
ton ému. À partir de là, elle décide de développer des 
relations basées sur le respect et l’amour au sein de 
sa famille puis autour d’elle. Et l’évidence de la puis- 
sance de l’amour fut si forte qu’elle a aussi décidé de 
témoigner auprès des hommes que la violence n’est pas 
insurmontable, que la détresse et la toxicomanie ne sont 
pas un concours fâcheux de circonstances. « Quand je 
parle aux hommes en prison, nombreux sont ceux qui 
pleurent, dit-elle. Beaucoup ont frappé leur femme ou 
leurs enfants et beaucoup le regrettent. Je tâche de leur 
faire sentir les conséquences de leurs actes, les effets de 
la violence sur les enfants, les possibilités de rémission 
et de changement. » 





Photo : Patrick Poisson 


Philippe Brûlot quitte sa veste officielle pour partager avec des élèves une discussion 
autour de la responsabilité sociale et du droit de la personne au Canada. 


Education civique 


On ne peut pas vivre 





sans les autres 


Dans les histoires que Philippe Brülot présente aux élèves de 5° et 6° année de 


l’école Boréale, les messages adaptés pour un public d’enfants veulent témoigner 


que chacun peut avoir son identité, s’entraider et s’accepter mutuellement. 


Françoise ‘Jaussoin 


Patrick Poisson, enseignant de la classe des 5° et 6° 
années de l’école Boréale, a sollicité Philippe Brûlot 
pour qu’il vienne parler de la personne au sein de la 
société canadienne. Les jeunes élèves ont entouré le 
directeur de la Commission scolaire francophone. 
Celui-c1 a choisi d’adopter le ton du conte et de la 
conversation avec son public. La Constitution cana- 
dienne et l’article 23 furent le hors-d’œuvre de cette 
heure d’instruction civique. 

Pour appuyer son intervention basée sur la liberté 
d’avoir une identité sociale, culturelle, religieuse ou 
professionnelle dans ce pays, pourillustrer les difficul- 
tés qu’une société peut avoir à gérer des différences, 
M. Brûlot a fait appel à trois histoires. 

Trois contes imagés pour les enfants, pour dire 
combien la condition humaine apparaît comme une 
graine s1 fragile dans un environnement difficile, 
mais si forte pour pouvoir s’épanouir. Écrites par son 
épouse, Mila Ortiz, enseignante elle-même et écrivant 
ses livres en trois langues, ces contes contiennent des 
métaphores au sujet de situations sociales graves telles 
que le handicap, le racisme, la guerre. 

Dans le cas du handicap, l’auteure décrit le monde à 
travers la vision d’un jeune dyslexique. Pour évoquer 
le racisme, le personnage est un père Noël qui, perdu 
dans le désert, brûlé par le soleil, voit sa peau noircir 
et 1l trouve ça beau. Pour parler de la guerre, Mila 
Ortiz a privilégié la rencontre de deux petites filles. 
L’une a perdu le sourire, l’autre a perdu la capacité 
de pleurer. 

«L’intention de cette rencontre entre des histoires et 
des élèves, c’est d’utiliser le livre comme une amorce 
à une discussion », explique M. Brûlot, qui n’a eu le 
temps finalement de présenter que l’histoire du jeune 
dyslexique. Le niveau d’écriture de ces histoires, 
adaptées par leur texte et leurs illustrations à une psy- 
chologie d’enfants, permet de parler des difficultés qui 
marquent les sociétés et les individus d’une manière 
ou d’une autre. 

Patrick Poisson souhaitait donner aux élèves la 
possibilité d’aborder d’une manière simple la question 
relative aux droits et responsabilités de la personne 
au Canada. Un pays où deux langues officielles sont 
reconnues, mais dont l’acceptation de cette reconnais- 
sance de deux langues semble causer tant de soucis 
au sein de la ville de Hay River. 
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| ERRITOIRES DU NORD-OUEST 


APPEL D'OFFRES 


Travaux de rénovations variés et d'entretien 
dans le cadre du programme de contribution 
financière pour les réparations et 
l’amélioration (CARE) 


Entretien préventif 
Wrigley, TNO 
PM #007228 


Entretien préventif 
Nahanni Butte, TNO 
PM #007229 


Rénovations variées — cinq logements 
Nahanni Butte, TNO 
PM #007231 


Rénovations variées — cinq logements 
Wrigley, TNO 
PM #007232 


Les offres cachetées doivent parvenir à la Société 
d'habitation des Territoires du Nord-Ouest, Bureau de district 
du Nahendeh, 2° étage de l’'Edifice Nahendeh, 9706, 

100° Rue, Fort Simpson NT XOE ONO, au plus tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE 12 DÉCEMBRE 2008. 


Les entrepreneurs intéressés peuvent se procurer les 
documents d'appel d'offres à l'adresse susmentionnée à 
compter du 1er décembre 2008. 


Afin d’être prises en considération, les soumissions 
cachetées doivent être remises sur les formulaires prévus 
à cet effet et être accompagnées du cautionnement énoncé 
dans les documents d'appel d'offres. 


Renseignements généraux : 
Susie Hanna 


Renseignements techniques : 
Taylor Speed 
Conseiller technique 
Tél. : 867-695-2519 
Fax : 867-695-2266 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le chapitre 
5 de l'Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cet 
appel d'offres. 


Pour obtenir des renseignements sur les possibilités de 
contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 
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as 
Territoires du 
Nord-Ouest Environnement et Ressources naturelles 


DEMANDE DE PROPOSITIONS 


Mise en page, conception et impression 
du Rapport sur l’état de l’environnement 
PM007199 


La conception et l'impression du Rapport sur l’état de 
l'environnement (points saillants) et l'élaboration du Rapport 
sur l’état de l’environnement en ligne (au complet) sous la 
forme de pages Web. 


Les soumissions doivent parvenir au Gestionnaire de 
contrats, Ministère de l'Industrie, du Tourisme et de 
l’Investissement/Ministère de l'Environnement et des 
Ressources naturelles, Centre des services partagés, 

7° étage, Centre Scotia, 5102, 50° Avenue, Yellowknife NT 


X1A 3S8, au plus tard à : 
15 H, HEURE LOCALE, LE 15 DÉCEMBRE 2008. 


Les entrepreneurs intéressés peuvent se procurer les 
documents de proposition auprès du gestionnaire de 
contrats. 


Renseignements généraux : 
Rick Maddeaux 
Gestionnaire de contrats 
Gouvernement des TNO 
Tél. : 867-873-7582 
Fax : 867-873-0550 
Courriel : rick_maddeaux@gov.nt.ca 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le chapitre 
5 de l’Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cette 
demande de propositions. 


Pour obtenir des renseignements sur les possibilités de 
contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 





as 


Territoires du 


Nord-Ouest Travaux publics et Services 


APPEL D’OFFRES 


Travaux de nettoyage environnemental 
et de démolition Ancien site 
du Collège de l’Arctique 
CT100764 


- Inuvik, TNO - 


Les travaux comprennent l’enlèvement et l'élimination de 
matières dangereuses ainsi que la démolition et l'élimination 
hors site des matériaux de construction des sept édifices du 
Collège de l’Arctique. 


Les offres cachetées doivent parvenir à l’Administrateur des 
contrats, Ministère des Travaux publics et des Services, 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, Sac postal 1, 
Inuvik NT XOE OTO (ou être livrées au rez-de-chaussée de 
l'Édifice Perry, 97 Kingmingya Road) ou à l’Administrateur 
des contrats, Ministère des Travaux publics et des Services, 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, Bureau du 
Slave Nord, 5015, 44° Rue, Yellowknife NT X1A 2L9, au plus 
tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE 16 DÉCEMBRE 2008. 


Les entrepreneurs intéressés peuvent se procurer les 
documents d’appel d'offres à l’adresse susmentionnée à 
compter du 25 novembre 2008. 


Un montant de 50 $ non remboursable est exigé pour 
obtenir les documents d’appel d'offres. 


Afin d’être prises en considération, les soumissions 
cachetées doivent être remises sur les formulaires prévus à 
cet effet et être accompagnées du cautionnement énoncé 
dans les documents d’appel d'offres. 


Les entrepreneurs sont priés de noter qu’il y aura une 
rencontre avant soumission qui se tiendra à 14h le 

3 décembre 2008 au rez-de-chaussée de l’Édifice Perry, 
97 Kingmingya Road, Inuvik, TNO. 


Renseignements généraux : 
Clayton Ravndal 
Gouvernement des TNO 
Tél. : 867-873-7662 


Renseignements techniques : 
David Waite 
Gouvernement des TNO 
Tél. : 867-873-7832 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le chapitre 
5 de l’Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cet 
appel d'offres. 


Pour obtenir des renseignements sur les possibilités de 
contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 
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Petites 


annonces 


Astrologie 





Star Voyance réunit pour vous les meilleurs Médiums 
francophones du Canada, reconnus pour leurs dons, 


leur sérieux et la qualité de leurs prédictions. 


Infirmière autorisée - Dialyse 


(deux postes) 
Fort Smith, TNO 


Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 38,41 $ l'heure (soit environ 
74 900 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 5 033 $. 


N° du concours : 2008-67-6403 
Date limite : ouvert |usqu'à ce qu'un 
candidat qualifié soit trouvé 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Service de recrutement 
du personnel paramédical, Édifice Laing, 2° étage, 

C.P. 1320, Yellowknife NT X1A 219. Fax : 867-873-0168; 
courriel : hithss_recruitment@gov.nt.ca 


e Nous prendrons en considération les expériences 
équivalentes, les demandes d'employés sous-classés et 
les demandes d'affectation provisoire. 

Nous établirons une liste de candidats admissibles pour 
des postes semblables. 

Un certificat de santé et la vérification du casier judiciaire 
sont des conditions préalables dans certains postes. 

Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 

du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 
Pour obtenir une copie de la description de poste, 
veuillez consulter le site Web : 

www. hr.govnt.ca/employment 


FA Gouvernement des 


à TR 
as Territoires du Nord-Ouest 


Pour obtenir une copie de la description de poste, 
visitez le : www.hr.gov.nt.ca/employment 


Intervieweurs 
pour enquêtes par téléphone 


Ministère de l'Exécutif Yellowknife, TNO 


Bureau de la Statistique des TNO 
Postes temporaires, d'une durée de 10 semaines 


Le Bureau de la statistique des TNO est à la recherche 
d'intervieweurs pour travailler au Sondage communautaire des 
TNO (2009), afin de recueillir des renseignements sur l'emploi, le 
logement, l'éducation, la langue et une variété d'autres sujets 
dans toutes les collectivités des TNO. 


Le travail consiste à interviewer par téléphone les membres de 
foyers choisis au hasard, à garder des dossiers fidèles des 
opérations du sondage, à travailler avec le gestionnaire du 
sondage pour S assurer de la réalisation totale du projet. Le 
travail Se fera en soirée et les fins de semaines. Le candidat doit 
se montrer capable de travailler avec le public et avoir de 
l'expérience en ce qui concerne les enquêtes. 


Le traitement initial est de 22,46 $ l'heure, auquel s'ajoute une 
allocation annuelle de vie dans le Nord. 


Pour plus de renseignements, appeler Ceilito Rivers au 
867-920-8695 ou au 1-888-782-8768. 


N° du concours : 2008-11-Casual-5 
Date limite : le 17 décembre 2008 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Bureau de la statistique des TNO, YK Centre, 2° étage, C.P. 1320, 
Yellowknife NT X1A 219. Fax : 867-873-0275; courriel : 
ceilito_rivers @gov.nt.ca 


e Afin de Se prévaloir des avantages accordés en vertu du 
programme d'action positive du gouvernement, les candidats 
doivent clairement en établir leur admissibilité. e d'inclure les 

preuves de compétences et d'habilités en fournissant les 

renseignements et documents appropriés lors de la 
demande d'emploi. 








Ils vous parlent GRATUITEMENT au 1-866-553-5652 
Amour, Argent, Santé, nos Médiums sont les étoiles 
qui vont éclairer votre Futur. Abonnés Bell Mobilité, 
faites le # (carré) 2555. 


Garde de maison 
Un enseignant de Lutsel K'e sera de passage à Yellow- 
knife approximativement du 19 décembre au 2 janvier. 
Si vous pensez vous absenter durant cette période, il 
serait disponible pour s'occuper de votre logement. 
Responsable et références disponibles. Contactez Marc 
le matin au (867) 370-3902. 


Jr 
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le Commission scolaire francophone 


°ù © Territoires du Nord-Ouest 


La Commission scolaire francophone, responsable de 
l'éducation en français langue première à Hay River et 
à Yellowknife, TNO), offre le poste suivant pour l’année 
scolaire 2008-2009 : 


Enseignant permanent au niveau primaire, 
classe de 2 et 3 à Yellowknife. 


Nous sommes à la recherche de personnes qui : 
comprennent bien l’anglais et maîtrisent le français. 
+ sont capables de fournir un environnement 
d'apprentissage riche pour les élèves suivant le 
cours d’anglais langue. 
° ont de la formation, de l’expérience et une com- 
préhension de l’enseignement en français langue 
première en milieu minoritaire 
+ peuvent jouer un rôle actif auprès des élèves dans 
le domaine parascolaire 
* connaissance de l’utilisation de l'informatique en 
salle de classe 


Les candidats doivent posséder un B.Éd. ou un degré uni- 
versitaire équivalent et doivent aussi posséder ou être en 
mesure d'obtenir un certificat d'enseignement des TNO. 
Les salaires et les primes sont selon la convention collective 
en vigueur : http://www.hr.govnt.ca/policy/nwtta/.Ce 
poste est à temps plein à partir du 5 janvier 2009. Afin de se 
prévaloir des avantages accordés en vertu du Programme 
d'action positive du gouvernement, les candidats doivent 
clairement en indiquer leur admissibilité. 


Pour de plus amples renseignements, veuillez contacter : 
Monsieur Éric Desaulniers, directeur 
École Allain St-Cyr de Yellowknife : (867) 873 - 3223 


Pour postuler, veuillez faire parvenir une lettre de 
présentation et un curriculum vitae avant le 10 décembre 
2008 à : 


Philippe Brûlot, Directeur général 
Commission scolaire francophone 
Téléphone: 867 873-6555 
Télécopieur:867-873-5644 
Philippe_brulot@learnnet.nt.ca 


Places en garderie 
La garderie PleinSoleil a des places disponibles à sa 
pouponnière. 
Pour information appelez Johanne au :873-9570 


Petites annonces 
Placez une annonce dans les journaux francophones à travers 
le Canada, Choisissez une région ou tout le réseau — c’est 
très économique! Contactez-nous à l’ Association de la presse 
francophone au 1 800 267-7266, par courriel à petitesannon- 
ces@apf.ca ou visitez le site Internet www.apf.ca et cliquer 
sur l’onglet PETITES ANNONCES. 


Les Petites annonces de L’Aquilon 
est un service communautaire 
offert gratuitement aux abonnés 
de L’Aquilon. 

Pour nous joindre : Téléphone : 
873-6603 (Yellowknife) 
ou 875-0117 (Hay River) 


aquilon@internorth.com 


WS(C x : Workers' Safety | Commission de la sécurité 
& Compensation Commission et de l'indemnisation au travail 


Agent d'indemnisation 


Poste à durée déterminée jusqu'au 
16 décembre 2009 
Yellowknife, TNO 

SRO8/48 


Le traitement initial est de 33,46 $ l'heure (soit environ 
65 247 $ par année), auquel s'ajoute une allocation de vie dans 
le Nord de 2 500 $ par année. 


Date limite : le 12 décembre 2008 


Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae, en prenant soin 
d'inscrire le no de concours SR0O8/48, à l'adresse suivante : 


Commission de la sécurité au travail et de l'indemnisation 
des travailleurs des Territoires du Nord-Ouest et du Nunavut 
Section des ressources humaines 

C.P 8888, 5° étage, Centre Square Tower 

Yellowknife NT X1A 2R3 

Téléphone : 1-800-661-0792 (sans frais) où 867-669-4414 
Fax : 1-866-277-3677 (sans frais) ou 867-873-4596 
Courriel : reeumes@wcb.nt.ca 


Vous pouvez vous procurer la description de travail 
de ce poste au www. wcb.nt.ca 


La vérification du casier judiciaire est une condition 
préalable à ces emplois. 


Nous établirons une liste de candidats admissibles que nous 
garderons pendant six mois pour des postes semblables. 


Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu du 
Programme d'action positive, les candidats doivent clairement 
en établir leur admissibilité. 


Notre mission : 
Encourager la sécurité en milieu de travail et s'occuper 
des travailleurs blessés 








[] hs [] Commission de la fonction publique Public Service Commission 
du Canada of Canada 























Ministère de la Défense nationale 


Ingénieur spécialiste principal 
(Systèmes électriques des bâtiments) 


pa 








a l'étranger. 


Compétences linguistiques — Anglais essentiel 


référence est DNDO08J-009335-000008. 


équitable. 





emploisgc.ca* 


Pour de plus amples renseignements sur ce poste, incluant l’énoncé de critères de mérite et sur la manière de 
soumettre votre candidature, visitez le site Internet suivant: www.emplois.gc.ca ou composez le numéro 
Infotel 1-800-645-5605. La date limite de réception des candidatures est le 5 décembre 2008. Le numéro de 


Nous remercions ceux et celles qui auront soumis une demande mais nous ne contacterons que les personnes 
choisies pour la prochaine étape de sélection. Nous souscrivons à l'équité en matière d'emploi. La 
préférence sera accordée aux citoyennes canadiennes et citoyens canadiens. La fonction publique du 
Canada s'est engagée à instaurer des processus de sélection et un milieu de travail inclusifs et exempts 
d'obstacles. Si l’on communique avec vous dans le cadre de ce processus, veuillez faire part de vos besoins 
pour lesquels des mesures d'adaptation doivent étre prises pour vous permettre une évaluation juste et 


Information concerning this process 1s available in English. 
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Canada 





Crise politique à Ottawa 


Lettre ouverte de la coalition 
Dion-Layton-Duceppe 


Note : Les quelques paragraphes qui suivent constituent le texte d’une lettre 
ouverte de la nouvelle coalition des trois partis d’opposition à Ottawa adressée 
aux Canadiens, demandant à la gouverneure générale Michaëlle Jean de 
se tourner vers un gouvernement de coalition pour diriger le pays. 


Chers concitoyennes et concitoyens, 


Le Canada fait face à une crise économique mondiale. 
Depuis les récentes élections fédérales, 1l est devenu 
clair que le gouvernement dirigé par Stephen Harper 
n’a aucun plan, aucune compétence n1 aucune volonté 
pour répondre de manière efficace à cette crise. 

C’est pourquoi la majorité du Parlement a perdu 
confiance envers le gouvernement Harper et estime que 
la formation d’un nouveau gouvernement qui réagira 
efficacement, prudemment, rapidement etadéquatement 
à cette crise économique est nécessaire. 

Le contraste entre l’inaction du gouvernement 
Harper et les mesures communes prises par toutes les 
autres démocraties occidentales est frappant. Nous ne 
pouvons accepter cela. 

Une majorité de Canadiens et de Québécois ont 
voté pour nos partis le 14 octobre 2008. Nos députés 











Stéphane Dion, 
premier ministre”? 


Danny Joncas 








OTTAWA — Le premier ministre Stephen Harper, 
qui dirige un gouvernement minoritaire, a fait un pari 
audacieux le jeudi 27 novembre. L’énoncé économique 
de son ministre des Finances Jim Flaherty trahissait 
l’idéologie de droite de son parti en proposant des 
mesures que les partis d’opposition disent ne pouvoir 
tout simplement pas accepter. 

Même s1 le premier ministre a par la suite reculé sur 
certains points, dont le financement des partis politiques 
qu’il proposait d’abolir et le retrait du droit de grève des 
fonctionnaires, l’opposition ne semble pas être ouverte 
à des compromis et se dit déterminée de renverser le 
gouvernement sur un vote de confiance qui est prévu 
pour le 8 décembre, à moins que Stephen Harper ne 
décide de proroger la Chambre des communes pour 
bénéficier davantage de temps afin de négocier. 

Étant donné que les Canadiens ont été appelés aux 
urnes 1l y a à peine deux mois, les trois partis d’op- 
position se sont entendus, le lundi ler décembre, sur 
les termes d’une entente qui prévoit la formation d’un 
gouvernement de coalition Parti libéral-Nouveau Parti 
démocratique, appuyé du Bloc québécois. Ce gouverne- 
ment compterait sur un cabinet de 24 ministres, dont six 
seraient néo-démocrates. Aussi étrange que cela puisse 
paraître, le nouveau premier ministre serait Stéphane 
Dion, qui jusqu’à tout récemment ne Jouissait plus de 
l’appui de ses troupes et qui sera remplacé en mai. 

Pour qu’un tel scénario se produise, la gouverneure 
générale Michaëlle Jean doit toutefois approuver la 
suggestion de la nouvelle coalition. Si le gouvernement 
conservateur est bel et bien défait sur un vote de confian- 
ce en Chambre, Stephen Harper devrait logiquement se 
présenter devant la représentante de la Reine pour lui 
demander de dissoudre le parlement et de convoquer 
des élections. Or, s1 la gouverneure générale juge qu’il 
n’est pas approprié de tenir de nouvelles élections, 
elle a le pouvoir de demander qu’un gouvernement de 
coalition gouverne pour un certain temps. 

Reconnu pour être plutôt têtu, Stephen Harper n’ac- 
ceptera pas de se faire renvoyer sur les banquettes de 
l’opposition aussi facilement. Le premier ministre a 
d’ailleurs indiqué à son caucus que toutes les options 
seraient considérées pour éviter que la nouvelle coali- 
tion s’empare du pouvoir à Ottawa sans avoir été élue. 
En Chambre, 1l n’a pas été tendre non plus envers ses 
adversaires après avoir appris qu’une entente avait été 
conclue. 
































fédéraux composent 55 pour cent de la Chambre des 
communes. 

À la lumière de la situation critique à laquelle sont 
confrontés nos concitoyens, et du manque de volonté 
du gouvernement Harper à réagir à cette crise, et à 
son incapacité à le faire, nous sommes déterminés à 
soutenir un nouveau gouvernement qui veillera aux 
intérêts de la population. 

Aujourd’hui, nous informons respectueusement la 
gouverneure générale qu’elle devrait, à la première 
occasion, demander au chef de l’opposition officielle 
de former un nouveau gouvernement qui sera appuyé 
par nos trois partis. 








Veuillez agréer l’expression de nos sincères salu- 
tations. 


(PS Gouvernement des 
mess Territoires du Nord-Ouest 


Pour obtenir une copie de la description de poste, 
visitez le : www.hr.gov.nt.ca/employment 


Agent principal chargé des politiques 
Ministère de la Santé Yellowknife, TNO 
et des Services sociaux 

Planification générale et évaluation 

Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 42,07 $ l'heure (soit environ 82 037 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 2 500 $. 

N° du concours : 2008-49-6371-4 

Date limite : le 12 décembre 2008 


Conseiller principal - 
Affaires autochtones 


Ministère de l'Environnement 
et des Ressources naturelles 
Politique, législation et communications 

Poste à durée indéterminée 

Le traitement initial est de 46,02 $ l'heure (soit environ 89 739 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 2 500 $. 

N° du concours : 2008-53-6391-2 

Date limite : le 12 décembre 2008 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Services de gestion et de 
recrutement, Édifice Laing, 2° étage, C.P. 1320, Yellowknife NT 
X1A 219. Fax : 867-873-0281: courriel : jobsyk@gov.nt.ca 


Agent du programme jeunesse 
régional 

Ministère des Affaires 
municipales et communautaires 
Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 35,06 $ l'heure (soit environ 68 367 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 13 127 $ à Norman Wells ou de 12 318 $ à Inuvik. 


N° du concours : 2008-21-6389-4 
Date limite : le 12 décembre 2008 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des ressources 
humaines d'Inuvik, C.P. 1869, 66 Franklin Manor, Inuvik NT 
XOE OT0. Fax : 867-678-6620; courriel : jobsinuvik@gov.nt.ca 


Yellowknife, TNO 


Norman Wells, TNO 
ou Inuvik, TNO 


e Nous prendrons en considération les expériences équivalentes, 
les demandes d'employés sous-classés et les demandes 
d'affectation provisoire. e Nous établirons une liste de candidats 
admissibles pour des postes semblables. 

e Un certificat de santé et la vérification du casier judiciaire sont 
des conditions préalables dans certains postes. e Afin de se 
prévaloir des avantages accordés en vertu du programme d'action 
positive du gouvernement, les candidats doivent clairement en 
établir leur admissibilité. 
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ADMINISTRATION DE 
SANTE TERRITORIALE 
STANTON 


Infirmière autorisée - 
Salle d'opération Coordination 


des approvisionnements 
Yellowknife, TNO 

Poste à 0,80 équivalent temps plein 

Le traitement initial est de 38,41 $ l'heure (soit environ 
74 900 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 f. 

N° du concours : 2008-17-6396 

Date limite : le 5 décembre 2008 


Infirmière autorisée — 


Equipe volante (deux postes) 
Yellowknife, TNO 

Poste à durée indéterminée 

Le traitement initial est de 38,41 $ l'heure (soit environ 
74 900 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 f. 

N° du concours : 2008-17-6397 

Date limite : ouvert |usqu'à ce qu'un 

candidat qualifié soit trouvé 


Technologue de laboratoire - 
Laboratoire principal 


(deux postes) 
Yellowknife, TNO 


Un poste à durée indéterminée 
Un poste à durée déterminée, 
de janvier 2009 à septembre 2009 


Le traitement initial est de 35,06 $ l'heure (soit environ 
68 367 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2008-17-6398 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un 
candidat qualifié soit trouvé 


Technologue de laboratoire, 


niveau || - Bactériologie 
Yellowknife, TNO 
Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 36,67 $ l'heure (soit environ 
71 507 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2008-17-6400 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un 
candidat qualifié soit trouvé 


Technologue de laboratoire, 


niveau || - Laboratoire principal 
Yellowknife, TNO 
Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 36,67 $ l'heure (soit environ 
71 507 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2008-17-6401 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un 
candidat qualifié soit trouvé 


Superviseur de laboratoire 
Yellowknife, TNO 
Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 40,19 $ l'heure (soit environ 
78 371 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2008-17-6402 

Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un 

candidat qualifié soit trouvé 

Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Service de recrutement 
du personnel paramédical, Édifice Laing, 2° étage, 

C.P. 1320, Yellowknife NT X1A 2L9. Fax : 867-873-0168; 
courriel : hithss_recruitment@gov.nt.ca 


+ Nous prendrons en considération les expériences 
équivalentes, les demandes d'employés sous-classés et 
les demandes d'affectation provisoire. 

Nous établirons une liste de candidats admissibles pour 
des postes semblables. 

Un certificat de santé et la vérification du casier judiciaire 
sont des conditions préalables dans certains postes. 

Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 

du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 
Pour obtenir une copie de la description de poste, visitez 
le www. hr.gov.nt.ca/employment 
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Françoise ‘Jaussoin 


Jamais elle n’aurait imaginé recevoir un tel honneur. 
Lorsque le président de la FFT a annoncé que le prix 
Jeanne Dubé revenait à Catherine Boulanger, ce fut 
presque un choc pour elle. « J’étais assise dans la salle 
où se déroulait le spectacle, et quand j’ai entendu mon 
nom, j'ai été surprise et confuse, dit-elle. D’habitude, 
on donne un prix à un bénévole, pas à un employé en 
fonction. » 


Malgré son étonnement, l’agente de développement 
de l’Association franco-culturelle de Hay River s’est 
levée pour recevoir son cadeau, un tableau créé par un 
peintre des TNO. « Heureusement, je n’ai pas été obli- 
gée de parler » s’exclame-t-elle de retour à Hay River, 
encore sous l’emprise de l’émotion qu’elle a ressentie 
à ce moment-là. 


Le prix Jeanne Dubé est remis chaque année à un 
membre de la communauté francophone qui s’est dis- 
tingué par son dévouement au sein de la communauté. 
« Le conseil d'administration de la FFT a reçu trois 
candidatures, explique Fernand Denault, précisant au 
passage que le processus de sélection demande un bon 
MOIS. 


La candidature de Catherine Boulanger a été rete- 
nue, car selon le président de la FFT, elle a prouvé son 
dévouement en mettant beaucoup de temps bénévole, 
bien plus que son temps de travail, au sein de la fran- 
cophonie de Hay River. 


Les mofs croisés de chez nous 
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PROBLÈME NO 37 


HORIZONTALEMENT 

- Culture des vignes (pl.). 
Privation d'aliments. 
— Sert à exposer les références 
d'un texte légal. 
Relatif aux chanoines. l 
— Test projectif. 
Dans le temps présent. 2 
— Plateau situé dans 
le massif des Bornes. 
Durables. 
— Ville de la Syrie. 

-_ Conjonction. 
— Fais disparaître peu à peu. 
Exaltés par une passion. 
— Négation. 
Petites chevilles. 
— Un des trois os formant l'os 
illaque. 

- Se dit d’une forme de 
langage qui est en usage (pl.). 
— Refuge. 

10- Atteindra le total de. 


11- Disaient en criant (s'). 
— Indéfini. 
12- Repos. — Fleuve d'Irlande. 


VERTICALEMENT 
Évènements heureux ou 
malheureux. 

Qui n'ont pas d'effet. 

— Démonstratif. 

Prénom féminin. 

— Soudard. 

Déesse marine. 

— || habite la ville de Brest. 
Fous. — Profession. 

Qui sont profitables. 

— Prophète hébreu. 
Relations amoureuses 
suivies. — Personnel. 
Prison. — Repli secret. 
Indéfini. —- Rabiot. 

— Qui a la forme d'un 
fer de lance. 

10- Transmis par télévision. 


Prix Jeanne Dubé 


Une agente est honorée 


Lors de l’Assemblée générale de la Fédération franco-ténoise (FFT), le président de l’organisme, 
Fernand Denault, a remis le prix Jeanne Dubé à Catherine Boulanger, de Hay River. 





Tr. 


Photo : Alain Bessette 


Catherine Boulager illustre bien la remarque souvent répétée par Fernand Denault : 
« Nos employés sont souvent parmi nos plus grands bénévoles ». 
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11- Bien ouverts. - Commune des 
Deux-Sèvres. 

12- Fut bien renseigné. 
— Déraisonnable, fou. 


RÉPONSE DU NO 36 


A 
2[e[c{ufvlilalc Rp elsir 


Horoscope 


SEMAINE DU 7 AU 13 DÉCEMBRE 2008 


A 


Bélier 


PT 
/ N 
(A 


Lion 


© 


Vierge 


BÉLIER 

Vous avez le goût d'être actif. Vous êtes 
dans une période qui demande une gran- 
de attention morale. Vous savez ce qui est 
important pour vous. 


TAUREAU 

Vous êtes dans un moment de grande 
lucidité. La planète Jupiter vous apporte 
la capacité de vous débrouiller d'une 
manière exceptionnelle. 


GÉMEAUX 
Vous êtes dans un moment crucial de 
votre vie. Vous avez besoin de mieux vous 
comprendre et cela sera possible. Ne vous 
inquiétez pas. 


CANCER 

Vous avez de grands espoirs et présen- 
tement, certains d'entre eux peuvent se 
réaliser. Vous savez mieux mettre en 
valeur votre travail. 


LION 

La planète Saturne vous oblige à être 
conscient de la portée de vos actes. Ne 
soyez pas trop rancunier car cela ne 
vous apporterait rien de bon. 


VIERGE 

La planète Pluton fait que vous avez 
besoin de comprendre les choses en pro- 
fondeur. Vous ne voulez pas être dans la 


Poissons 


superficialité. Vous aimez ce qui est vrai. 


BALANCE 

Vous êtes capable de mieux mettre en 
évidence ce que vous ressentez. Vous 
devez agir avec un grand respect des 
autres. Cela vous donne un meilleur 
équilibre. 


SCORPION 

Vous êtes dans une période où vous devez 
être sérieux. Il ne faut pas que vous per- 
diez votre temps dans des situations qui 
ne vous apporteraient rien de bon. 


SAGITTAIRE 

Vous pouvez être chanceux. Vous com- 
mencez un cycle pendant lequel vous 
saurez mieux définir ce qui est important 
pOur VOUS. 


CAPRICORNE 

La planète Mercure fait que vous avez 
plusieurs choses à exprimer. Vous vou- 
lez que tout soit très clair. Cela sera 
possible. 


VERSEAU 

Vous accordez beaucoup de valeur à ce 
que l'on vous dit au plan des sentiments. 
Vous vivez des situations qui sont exi- 
geantes. Cependant, vous pouvez être 
bien. 


POISSONS 

Vous allez vers des choses extraordinai- 
res. Vous savez ce qui peut vous convenir 
et vous apporter du bonheur. Vous voulez 
vraiment être heureux. 





